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CGATAEOGUE 
RAISONNE 

DE COQUILLES, 
Bt TE 

BPTRES ::CLRIOSITES 
N'ATURELELES. 

On 4 joint 4 la tête du Catalogne quelques 
Obfervations générales [ur les C oquill es , avec 
une Life des principanxCabinets qu s'en tron- 
vent tant dans la France que dans La Holan- 
de; Une autre Lifée des Auteurs les plus ra- 
res qui ont traité de cette matiere , © une Ta- 
ble Alphabetique des Noms aÉRaTe - tant 
François que francifés, atiribues aux C oui 
Les par les Curieux. 

Ai PA RES: 

FLAHAULT, au Palais, Galerie 
Chez des rloetéere: 

1 PRAULT Fils , Quay de Cort 
à la Chute 

MED C'C:X'XX VE 
Avec Approbation © Priviece. 



Les Curieux pourront examiner les Cn- 

riofites comprifes dans ce Catalogue chez 
le Sieur GERSAIN T, AAarchand, Pont 

Notre-Dame , tous les jours depuis 8. heures 

du matin jufqu'amidi, © depuis 2. heures 
a L A. i 

apres midi jufqu'a $. heures, 4 commencer du 

Lundi 23 Janvier 1736. jufqw'au Lund; 

30 ; jour auquel on en doit commencer La 

Fente. 
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le gout qu'il m'a paru que l’on 
prenoit en France pour les Co- 

quillages , qui font partie de PHi- 
ftoire Naturelle, m'a engagé à re- 
tourner en Holande pour y faire un 
choix de tout ce que je pourrois 
trouver de beau & de rare en ce 
genre: Je crois y avoir reüfli, & 
{quoique partie intéreflée ) ofe di- 
re que Ty ai fait une Colleétion qui 
paroïtra aflés parfaite aux yeux des 
Connoifleurs. Je me fuis attaché à 
ne rien prendre que de bien con- 
ditionné, & qui puifle entretenir 
l'amour qui commence à renatre 
pour cette forte de Curiofité. | 

Si je m'aperçois que le Public fe. 
déclare ‘en faveur de ces amufe- 
mens , que Bonanni apelle avec 
railon, {4 Recréation d- Sefprit 

des yeux, je ferai tous mes efforts 

4 1] 



ÿÿ AVERTISSEMENT. 
pour me mettre en état de lui don- 
ner de tems en tems, non feule- 
ment en cette partie , mais génera- 
lement en tout ce qui peut être 
compris dans l'Hiftoire Naturelle , 
des Collections qui puiflenc fatisfai- 
re par leur fingularité les Naturali- 
ftes & les Curieux. 

J'ai joint à ces Coquillages une 
. fuite d’Animaux tant Infeétes que 
Reptiles, parfaitement confervés 
dans l'efprit de vin, ou autre li- 
queur confervative, parmi lefquels 
il y en a de fort extraordinai- 
res ,& même inconnus: On trouve- 
ra quelques Plantes & Mineraux , 
miis en petit nombre , ne connoil- 
fantpas aflés Le gout du public pour 
cette partie. 

Queiques-Amateurs, excirés par 
le gour qu'ils one pour ces Curiofi- 
tés, vinrenc chez moi aufli-tôr qu’el- 
Jes furent arrivées pour les exami- 
ner fur le recit que je leur en avois 
fait ; ilsme partrenc fort contens du 
choix & de la condition. Je leur dé- 
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claraique mon intention étoit d'en 

faire une vente publique, m'étant 

aperçü par celles que j'avois déja fai- 
ces,que lesCurieux aimotent aflés ces 
fortes de ventes; qu'ils y venoienc 
avec plaifir, & qu'ils les regardoient 
comme un amufement. * Ils applau- 
dirent à ce deflein ,maisils me con- 
feillerent d'en faire un Catalogue 
Raiïfonné, & d'y joindre quelques 

Obfervations générales fur ce gen- 
re de Curiofité. 

Le defir de les fatisfaire, & d’être 
de quelque utilité à cetté partie du 
public qui a du goût pour ces fortes 
de chofes, étant l'unique motif qui 
m'a fait écrire, j'efpere qu'ils n’ext- 
gerontde moi ni le ftle d'un hom- 

* Oneft fort en ufage en Holande de faire 
de ces Ventes, & elles font très-goütées des 
Curieux- Elles peuvent même fervir à l’inftru- 
&ion du Public, par les chofes que ceux qui 
n’y viennent que par fimple curiofité enten- 
dent dire aux Connoiïfleurs , à qui ces Ventes: 
publiques font une occafion de fe rafl:mbler. 
On fçait de quelle utilité font les Ventes pu- 
bliques pour répandre la connoïflance des 
livres, Nr 
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me de Lertres , ni les recherches 
d'un Phyficien. Peut- être ferai-je 
naître l'envie à quelqu’autre plus in- 
ftruit de traiter cette matiere à 
fonds; en ce cas je me tiendrois 
fort heureux. Je n’avancerai rien 
que d'AprÉS les Auteurs qui en ont 
parlé, & , & fur-rout Borann: & Kum- 
poius » Ou d'après ce que Jen ai 
apris en Holande, & dans les dif- 
férentes converfations que J'ai euës 
ici avec les Curieux. 

3 Ÿ Le. 3ŸE FA sYe su 2 ae 3 APE Ÿ Le JE % 
<> 9€ à © S <> z©, €2CO€> 

7AF TAF RE 7% DS ÿ7 NN SE Z Far EN 

J Ai [ü, par ordre de Monfeigneur 
le Garde des Sceaux, Le Dale 

gue Raifonne d- Coquiiles « C autres 
 Curi olités Naturelles. Je n’y ai rien 
trouvé qui en doive empêcher’ im- 
preflion. Ce 13. Décembre 173$ p 
GALLYOT. 

ju 
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OBSERVATIONS 
SUR. LE)S 

COQUILLAGES. 
RSS Es Productions de la Mer 

a —}(] 
= 4 | font une des principales par- 

2] ties de l’Hifoire naturelle. En_ 

ESS tre ces Productions , ce qui s’y 

trouve de plus curieux font, fans doute, 

les Coquillages, qui ont toujours fait un 

des ôrneméns dés plus beaux Cabinets, 

par leur nombre prodigieux , & leur varié. 

té étonnante. 

Pluficurs Volumes ne fufhroient pas fi 

Ton vouloit reduire les Coquiiles à .toutes 

léurs efpeces : il y aentre’elles de fi gran- 

‘dés variétés, que la plume Îa plus rapide 

emploiroit un teins eonfidérable à en faire 

À 



2 OBSERVATIONS 
le dénombrement. La difficulté redouble- 

roit aufli par la difference des noms que 

Is anciens leur ont confacrés, & qu'il eft 

impoñible de pouvoir rendre en notre lan- 

gue ; noms la plüpart plus fouvent Grecs 

que Latins , & dont ka fignification eft pref- 

que toujours éloignée de la configuration 

de la Coquille. 

1] feroit à fouhaiter, pour fatisfaire les 

Curieux , que quelqu'un eüt le courage 

d’ ARS unc Hiftoire générale & 

complette de cette Partie de F Curiofité 

naturelle quinous manquedans notre lan- 

gue ,avec des gravüres régulieres des dif- 

férentes faces & profils des Coquilles , & 

des divers caracteres ou ornemens que la 

Nature a imprimés fur leur furface, le 
tout exactement defliné d’après les origi- 

naux ; & que , fans s'éloigner desdiftribu- 

tions des différentes clafles, genres & noms 

que les Auteurs ont os à chaque ef- 

pece, on püt en même tems déterminer à 

chaque Coquille en particulier des noms 

François analogues à leur forme, par Jef- 

"SI 
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quels on püt feles défigner facilement. Il 

y en a déja beaucoup dont on eft, pour 

ainfi dire, convenu ; & j'ai remarqué que 

dans la Holande prefque tous les Curieux 
suivent cette methode, ce qui pourroit s’é- 

tablir aufi facilement en France. 
Encffet, comment me faire entendre, fi 

pour parler d’une Coquille exquife, dont 
je veux faire fentir la beauté, je me conten- 
te de dire, pour la fpecifier , que j'ai vû 

une * Pourpre d’une beauté parfaite , fi 
cette Pourpre fe divife en une trentaine d’ef- 
peces au moins, toutes différentes entre 
clles? au lieu qu’en difant que j'ai vû une 

grande € Becaffe épineufe bien confervée, j: 
me rends intelligible, & la perfonne à qui 

je parle fe forme , fur le champ, unclimage 

de la piece dont je lui veux faire la defcrip- 

tion , parceque je fuis convenu auparavant 
avec cette perfonne de donner ce nom à 

une Coquille quireflemble tout à-fait par 

* Nom donné à une efpece de Coquille, 

# Pareil nom de Coquilie, 

À ij 

Fe 



4 OBSERVATIONS 

fa figure à la rète d’une Becafle , & d’y 

ajoûterle terme d’eépineufe , parcequ’ellceft 

pleine par tout de pointes très-aiguës, & 
pour la diftinguer d’une autre efpece que 

l’on nomme aufli Becaffe à caufe dela pareil: 

le reffemblance, mais qui n’a aucune épine, 

Il me femble que ce feroit la méthode 

la plus facile pour mettre un Curieux, en 
peu de tems , au fait de toutes Les efpeces 

différentes , en confervant toujours le ter- 
me générique; parce que le nom que l’on 

donneroit à chaque Coquille, ayant raport, 

autant qu'il fe pourroit, à fa configuration, 

ou à ce qui feroit reprefenté deffus par les 

couleurs , la vüe que l’on en auroit fufh- 

roit pour en rapeller le nom, & le nom 

fufiroit pours’enrapeller l’idée.Le langage 

des Curieux Fleuriftes n’eft-il pas établi à 

peu près fur le mème principe, & n’ont-ils 

pas trouvé la maniere de pouvoir s’enten- 

dre en parlant de leur curiofité ? 

J'offre volontiers mes foins & monat- 

tention pour conduire la gravüre, à ceux 

qui voudroient entreprendre cet ouvrage , 
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afin de pouvoir contribuer en quelque cho- 

fe à une entreprife ( difficile à la verité, & 
de longue haleine ) mais qui feroit utile & 

agreable. 

Monfieur de Tournefort , à qui la Bota- 

nique eft fi redevable par le bel ordre qu'il 

y a mis,avoit deffein de travailler fur cet- 

te matiere ,comme.il avoit déja fait fur les 

Plantes. 11 y auroit, fans doute, répandu 
la même clarté ; mais malheureufement la 

mort l'a prévenu, & nous a privé par-là 

d'un ouvrage qui fürement auroit té 

parfait. Dans cette vüë, Monfieur de Tour- 

nefort avoit fait une très-ample collection 

de Coquilles , qu’il alaiflées après fa mort 

à Loüis XIV. Le Roi les accepta volon- 

tiers ; 1l en commit le foin à Monfieur Fa. 

gon, fon premier Médecin; & ce grand 

Monarque ne regardoit pas le plaifir qu’il 

prenoit à Les confiderer de tems entems, 

comme un amufement indigne de Sa Ma- 
Jefté. 

Après la mort de Loüis XI V. elles ont 

paflées entre les mains de Monfeur le Duc, 
À iij 
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le Roiles lui ayant données pour augmen- 
ter le Cabinet d’Hiftoire naturelle que Son 

Alteffe Séréniffime faifoit 3Cabinet tres cé- 

lebre aujourd’hui, & dont j'aurai occafion 
de parler plus bas. 

Cette partie de Phyfique n’eft pas une 

des moins curieufes, quoiqu’elle ne paroif- 

fe à bien des gens qu’une bagatelle, Les An- 

ciens ne lui ont pas refufé leurs foins : Diof- 

corides & Pline nous ont laiffé des échantils 

lons de l'étude & des recherches qu'ilsen 

avoientfaites. 

J'ai fouvent remarqué que ceux qui en 

parloient ordinairement avec indifférence 

ne les avoient jamais éxaminées, & s’ima- 

ginoient que toute coquille reffembloit x 

une autre; que la terre n’en fournifloit point 

d’autres que celles de nos Limaçons ; les 
rivieres que celles de nos moules; & les 

mers que celles des Huitres que nous avons 

coutume de voir ici. J’ai eu quelquefois le 

plaifir d’obferver l’extafe dans lequel fe 

trouvoient prefque toujours ces perfonnes 

prévenuës , à l'ouverture d’un tiroir de pies 
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es choifes; ilsne me quittoient gueres 

fans me prier de leur procurer le plaifir de 

revenir une feconde fois pour les confiderer 

avec plus d’attention. 

Eneflet, rien n’eft plus féduifant que la 

vuë d’un tiroir de Coquilles bien émail- 

lées ; Le Parterre le mieux fleuri n’eft pas 

plus agréable, & l'œil eft frapé fi mer- 

veilleufement, que l’on a de [a peine à pou- 

voir fe fixer : l’embaras eft de fçavoir ce 

que l’on doit admirerle plus, ou de la 

perfection du travail de celle-ci, ou de la’ 

vivacité des couleurs de celle-là; de la f1-' 

métrie merveilleufe de cette autre, ou de 
l'irrégularité harmonieufe de cette dernie- 

re. Enfin toutétonne , jufqu’à la plus peti- 
te de laquelle vous ne pouvez quelquefois 

découvrir la perfection que par le fecours 

d’un Microfcope , qui vous y fait obferver 

desbeautés dont vous ne l’auriez jamais 

foupçonnée , & vous force à vous écrier 
que * La Nature n’eff jamais plus grande que 

dans fes plus petites chofes. 

# Naruïa nunquam major quäm in minimis. 

A iii} 
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Que de variété dans leurs formes! Ja= 

mais la Nature ne s’eft joiiée avec plus de 
diver fité dans aucune de fes Productions ; 

il y en a de plates , de concaves , derondes ; 
de demi-rondes : les unes font dentelles, 
les autres cannelées ; celles: ci heriffées, cel” 

les -1à raboteufes ! les unes ont le ref dur, 
comme Îa Pourpre; les autres font fi Iége- 

res qu’à peine on ofe les toucher, comme 

le Mautile de papier : dans celle-ci Animal 

eftenfcrmé, pour ainf dire, dans un étui, 

comme dans les Turbinitess ou par deux 

cloifons , comme dans les Autres : dans 

cclles-là il ne left que d’uncôté, & de F'au- 

tre il refte fi fortattaché aux rochers, que 

ce n’eft qu'avec grande violence qu'on l'en 

arrache, comme le Lepas: d’autres font ou- 

vertes par les deux bouts, &refflemblentafles 
aunc bouche béante , comme celles que 

l'on apelle en Latin Chæme: la tête desunes 

cit tournée en vis; celle des autres eft 

unie: quelques-unes ont double Coquille, 

d’autres n’en ont qu'une feule. Enfin , fans 

entrer dans ledétail des variétés de leurs 
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couleurs , qui vont àl'infini , leurs formes 
feules ont entr’elles un très-grand nombre 

de différences , qu’il eft prefque impofhble 
de décrire exactement. 

Leur interieur ne mérite pas moins d’at- 

tention. Que de précifion dans leurs fabri- 

ques Que de fageffe l’Auteur dela Nature 

n’a-t-il pas répandu dans les différentes di- 

ftributions que l’Animal , qui y fait fon f6- 

jour y a conftruit lui-même pour fes com- 

modités! Où cela ne conduiroit-il pas, fi 
l’on vouloit auf aprofondir & chercher à 

connoître de près cet Animal, de quelle 

f çon il eft logé dans fa Coquille , com- 

ment il y agit pour fes befoins, & mille au- 
tres chofes qui en feroient des fuites infé- 

parables , & qui pourroïent faire un objet 
phyfique affés eflentiel pour mériter lat. 

tention particuliere des Naturaliftes ! Ce 

que Monfcur deRéaumur , de l’Academie 
des Sciences, a dit à loccafion de quelques- 

unes de ces Coquilles, montre de quelle 

curiofité , & même de quelle utilité pour- 

roient être de pareilles recherches. : 
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Les Artiftes y peuventaufli trouver leur 

avantage. Les Coquilles fe placent aifément 
dans la Sculpture, & fe groupent affés heu- 

reufement: leur vuë peut infpirer des idées 

neuves pour les formes tant aux Archite- 

étes qu'aux Sculpteurs, & même aux Pein- 

tres. Lenom d’efcaliers en Limaçon, don- 

. né à nosefcaliers à vis, ne permet pas de 
douter que la premiere idée de leur con- 

ftruction ne foit duë à la difpofition inte- 

rieure de certains Coquillages. 

Les Bijoutiers & Metteurs - en - œuvre 

peuvent les emploïer agréablement, & mé- 
me utilement en mille occafions. Neleur 

doivent-ils pas déja l'invention de nos char- 

nieres? N’en ont-ils pas déja formé des boë. 
tes dontl’exécution eft devenuë très-agréa- 
ble ? I] ne manque à la Coquille , pour fai- 

re fortune, & être trouvée digne d’être mi- 

fe en ufage , quela qualité d’être aufli rare 

que de certains cailloux, ou pierres pré- 

cieufes ; on la rechercheroit en ce cas, tout 

le monde en voudroit avoir, & on com- 

menceroit à y découvrir pour-lors des beau- 
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tés aufquelles on ne faifoit point aupara- 

vaut d'attention. La difficulté que l’on a À 

acquérir les chofes , nous pique plus quel- 

quefois que leurs beautés. L'on ignore le 

plus fouvent l'avantage que l’on pourroit 

tirer d’une chofe , que parceque l’on ignore 

la chofe même; & par l'idée de bagatelle 

que l’on s’en eft toujours fait , foit par pre- 

vention , foit par habitude, on ne veut pas 

ordinairement fe donner ia peine de l’éxa- 

miner. 

Il fe trouve des Coquilles d’une gran- 

deur & d’un poids énorme; mais elles ne 

conviennent oucres que pour garnir des 

deffus de Cabinet ou d’armoire ; celles qui 

font propres pour les Curieux font de la 

moyenne efpece. 
Les petites cependant ont beaucoup de 

Partifans | parcequ’elles ne tiennent pas 
tant de place dans les Cabinets, & qu’elles 

font, pour ainfi dire, plus achevées que les 
grandes. La plûpart des grands Curieux de 

la Holande les veulent avoir des différens 

âges, depuis la plus petite jufqu’à la plus 
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grande , afin de pouvoir les examiner dans 
tous les états par où elles paflent. Comme 

on m'en avoit demandé de cette efpece, je 
me fuis attaché à en chercher, heureufe. 

ment j’en ai trouvé de très-belles. 

Il y en a de fort rares dans l1 Collection 

que j'ai faite , qui même font tout-à-faitins 

connuës ici, & que je n’ai trouvé gravées en 

aucun endroit. Lorfque je mets quelque- 

fois dans le Catalogue lépithete de rare 

à une Coquille qui s’y trouve 3. 4. ou $. 
fois, cela ne doit pas diminuer la réputa- 

tion de rareté qu’elle a acquife , parceque 

ce n’eft point le Cabinet d’un {cul particu- 
lier que j'ai acheté, mais un amas que j'ai 
fait avec beaucoup de foins & de recher- 

ches, de tout ce que j'ai pû trouver de 
beau & de rare, 

Toutes les fois qu’il m'eft tombé fous la 

main une piéce diftinguce, & recherchée 

des Curieux, je l’ai prife préférablement,& 
je laurois trouvée encore plus fouvent que 
je ne l’aurois pas laiffée , pour être en état 

de fatisfaire ici un plus grand nombre d'A 
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mateurs. J'ai eu le bonheur de trouveraufli 

de ces jeux, ou ces caprices, dans lefquels 
la Nature fe plaît quelquefois, qui fure- 

ment piqueront les Curieux par leur fingu- 

Aarité. Ces hazards ne font pas ordinaires, 

ce quifait qu’onles eftime forten Holande, 

Je veux parler de ces groupes de Coquilles 

formés par la Nature même, & de ces Co: 

quillages adherans à des morceaux de ro- 

chers. 

C’eftun abus de croire qu'il fufit de fe 

promener fur le bord de la mer,pour rema 

plir facilement fes poches de Coquillages ; 

jy ai pafé plufieurs journées fans en avoir 

pô trouver une feule qui fut digne de quel- 

qu'attention. Les lots qui les battent con 

tinuellement , & les roulent avec les cail. 

ioux fur le fable ; l’injure des faifons à lLa- 

auelle elles font expoñées , le froid & le 

chaud , le Soleil & la pluïe, qui alternati- 

vement fatiouent & alterent leur écorce, & 
la fange dans laquelle elles s’anéantiflent , 

pour ainfidire , par la fuite des tems, joint 
aux differens infectes qui s’y attachent or- 
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dinairement auflirtot que l’Animal a perdu 

la vie, & les percent quelquefois d’outre 

en outre : tous ces accidens leur font per= 

dre totalement leurs formes & leurs Cou- 

leurs , enforte que l’on n’en reconnoît pref- 

que plus l’efpece : du moins leur fraicheur 

& leur éclat difparoiflent, & l’on n’en 
peut tirer aucun agrément. Voila ce qui 

fait ordinairement la difficulté de les trou- 

ver bien conditionnées ; de façon que toute 

Coquille ( quelque commune qu’elle foit ) 
doit être reputée rare, quand elle atteine 

au point de la confervation qui lui eft ef. 

fentielle. 

Chaque rivage, outre cela, a fes Co- 

quilles, & les plus belles ne fe pêchent 

gueres qu’en pleine mer; comme l’efpece 

appellée la Thiare; aufli bien que toutes les 

Bivalves , que l’on ne trouve jamais fur le 

bord de la mer qu’elles ne foyent fort en- 

dommagées. i 

Avant qu’une Coquille foit en état d’en- 

trer dans un Cabinet, elle eft fujete à bien 

des accidens , qui fouvent l'empêchent d’y 
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trouver place ; les plus belles & les plus 

fingulieres ne croiflant pas fur nos côtes, & 

venant la plüpart des Indes Orientales & 

Occidentales, ou d’autres païs fort éloi- 

gnés. | 

I faut , pour qu’une Coquille foit con- 

ditionnée , qu’elle foit pêchée dans lgmer 

ou fur fes bords ,felon fon efpece , lorfque 

l’Animaleft encore vivant. Il faut que le 

hazard la procure belle. Celui qui la pé- 

chée doit aporter toutesles attentions pof- 

fibles pour la tranfporter fans dommage, 

fur tout, fi elle eft garnie de pointes, qui fe 

caffent facilement. 11 y en a de certe efpece 

que l’on n’ofe prefque pas roucher,& d’au- 

tres qui font fi minces qu'elles fe brife- 

roient en mille morceaux pour peu qu’elles 

fuffent preflées. 

Le mérite d’une Coquille eft d’avoir 

toutes ies pointes, fes bords , ou fes lévres 

faines , & fes couleurs vives : ce qui fe dé- 

truit facilement filon n aporte pas toutes 

les précautions néceffaires pour qu’elles ne 

{e frottent point les unes contre les autres 
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dans le tranfbort ; fans cette condition Le 

vrais Curieux n’en font pas grand cas. Il y 

en a cépendant quelques unes pour lef. 

quelles ona de l’indulgence, autrement 6n 

neles poflederoit jamais fi on les vouloit 

de cette perfection: ce font les grandes Be_ 

cales épinenfes , & les Concha Veneris, def- 
quelles ileft abfolument impofhble de trou- 

ver toutes les pointes parfaites , & l’on éft 

affés content quand on en peut pofleder 

quelqu’une de cette efpece à laquelle il re- 

te encore quelques pointes enticres. 

La Coquille après fon tranfport doit 

paffer entre les mains de gens au fait pour 

la nettoïer ; car on eft obligé de polir les 

unes , & d’ôter aux autres uné croute en- 

durcie formée par le limon dans lequel fc- 

journent ordinairement la plupart des Ani- 

maux qui les habitent, ce qui exige une 

grande patience , fil’on ren veut point al- 

terer le coloris; autrement on rilqueroit 

trop, fur-tout à l’écard de certaines ,com- 

me les efpeces apellées Argus & Draps 

æ'or , dont les couleurs , quoiqu’extréme- 

ment 
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ment vives, font fi légerement imprimées 

fur la furface , que le polile plus doux fe- 

roit capable de les enlever. Si l’on veut fai- 

re revivre le luftre qui eft naturel à cette 
efpece , on doit fe contenter de Îles polir 

avec la main, après les avoir légerement 

nettoyées. 

.  Fortfouvent , après s'être donné toutes 

ces peines pour les mettre en état de faire 

l’ornement de quelque Cabinet , il arrive 
-que d’une douzaine de Coquilles, qui au- 

ront couté bien du tems & des foins, on 
fera obligé d’en mettre au rebut plus dela 

moitié , par raport aux défauts qui étoient 
cachés par cette croute ouce veile, & qui 

fe découvrent après le nettoïement. 

Les Holandois entendent parfaitement 

l’art de les nettoïer & y excellent, fans dou- 
te par la grande quantité qui leur en pale 
par les mains ; cela eft chez eux un efpece 

de commerce, & une occupation de la- 

quelle plufieurs trouvent à fubfifter. C’eft 
à eux que l’on peut s’adreffer pour en avoir 

plus commodément; le nombre de vaif- 
B 
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feaux qu'ils envoïent jufqu’aux extremités 

du monde leur procure, avec plus d’abon- 

dance les richeffes de la mer, & je crois 
que c’eft la Nation la plus opulente dans 

cette partie. 

La faciliré que les Holandoiïs ont à ac- 

querir les Coquilles , n'empêche pas qu’ils 

ne les poufflent quelquefois à un très-haut 

prix, quand elles fe trouvent parfaites, & 

qu’elles ont quelque réputation. En voici 

un exemple. Le Cabinet de feu Monfieur 

‘de la Faille, Auditeur des Etats , firenom- 

mé par le beau choix de Coquilles qu’il 

pofledoir, fur vendu à la Hayeil y a quatre 
ans ,& a fervi à enenrichir bezucoup d’au. 

tres. Il s’y en trouva une en particulier, 

d'environ deux pouces de longueur, de 
 Pefpece de celles que l'on apelle Amira- 

les , & à laquelle on avoit donné le nomde 
Cedanullé qui fut achetée par un Marchand 

mille vingt livres äe notre argent. Cette 

Coquille orne actuellement le Cabinet du 

Roi de Portugal. J'ai eu de celui qui en fut 

lecquereur unsbonne partie de ce que j'ai 
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raporté dans ce dernier voïage. Cette Co- 

quille n’eft pas la feule qui ait monté à ce 

prix. Dans la Preface du Cabinet de Rum- 

phius , édition de 1711. on y parle d’une 
pareille Coquille qui avoit couté cinq cens 

#orins d'Holande. 

Les Holandois ont pour cette Coquille 

une fureur dont je ne puis découvrir les 

raifons ; elle y eft dans une réputation fi 

haute que l’on ne peut point leur en arra- 

cher ,même de médiocres, fans y mettre 
un très-oros prix, aufli ne m'en fuis-je pas 
chargé. Si c’eft par raportà fa beauté done 

je conviens , il s’en trouve d’autres efpe- 

ces, & en quantité , quine Îui cedent en 

rien de ce côté. Si c’eft pour fa grande ra- 

reté , J'avoie que je ne lai pas trouvée tel- 
le, puiiqu'il y en a, & quelquefois plus d'u. 

ne dans les moindres Cabinets. 

JLeft vrai qu'il n’y a point de païs oùl’on 

rende plus de juftice aux ouvrages exquis 

tant de la Nature , que de l’art, de quel- 

que senre que ce foit, & où l’on ait plus 

d’ardeur pour acquerir tout ce qui eft beau, 

B 1 
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Les moindres particuliers y ont des Cabi- 

nets affés bien choifis. Ce qui fait aufli que 

malgré la quantité de tableaux des grands 

Maîtres, de deffeins , & d’eftampes qu'ils 

pofiedent , il eft très difficile de leur en ti. 

rer ,nimème de ceux des Maîtres qui ori- 

ginairement ont travaillé chez eux , quoi- 

que leurs apartemens foient tous remplis 

de ces morceaux choifis qui font fi renom- 

més pour Le coloris & pour lextrémement 

fini. Je mefuis trouve à la Haye pendant ce 
dernier voïage , à la vente du riche Cabi- 
net de Monfieur Schuylemburch , Bour- 

gucmeftre de Harlem , où je n’ai pû acque- 
rir aucun tableau, avec efperance de pou- 

voir trouverici quelque avantage.lls païent 

un gros prix tout ce qui leur plait. J'ai vü 
à Delft, chez un particulier nommé Mr. de 

Reuve, qui eft très-curieux en tableaux, & 

quiaune colleétiontrès-précieufede deffeins 

des meilleurs Maîtres: J'ai vu, dis-je, un 

deffein de Raphaël, qui neconfifte que dans 

une tête ,un pié & deux mains,qui font l’é- 

tude d’unc des fzures de cette belle tranf- 
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figuration fi renommée, & qu'il m'a dit 

avoir acheté à une vente environ 1800. 

livres de notre argent: ce qui m'a été cer- 

tifié par les Curieux qui connoiflent ce 

deflcin, & quiavoient été prefens à cette 

vente. 
Je crois que l’on me pardonnera cette 

petite digreflion , que je nai faite que pour 

aprendre qu'onne doit pas s'étonner fien 
voïageant chez eux, on n’en raporte pas un 

grand nombre de curiofités. C’eft un abus 

de croire qu'avec de l'argent on leur tire 

aifément des mains les belles chofes qu'ils 
poffedent, parce qu’ils en ont en abondan- 

ce , ou parcequ'ils ont la facilité de les ac- 

querir. Voilà Le troifiéme voiïage que j'y 
fais , & j'ai eu bien de la peine ( comme on 
a pü s’en apercevoir ) à faire une très-peti- 

te recolte. Les Curicux, qui onteté en Ho- 

lande, feront garans de ce que j'avance. 

Les Coquillages font l’objet de la re- 
cherche de deux differentes fortes de per- 

fonnes ; je veux dire des Phyficiens & des 

Curieux, Le but des uns , en les poffedant, 
B iij 
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eft d’en étudier la caufe, Je principe & les 
fuites cequieft proprement leRécreario men- 
sis de Bonanni. Les’ autres ne les recher- 

chent que propter Recreationem oculi ; par 

déhffement, & pour fe procurer un coup 

d'œil agréableen obferyant 14 varieté des 
formes & des couleurs dont elles font or- 

nées. Je ne prétens pas cependant dire par- 

là quel unique motif des Curieux, en ac- 

querant des curioftés , foit PR 

& que le Phyficien n’aiten vuë que l’étu- 
de, & ne compte pour rien la récréation 

des yeux; mais feulement que l’agréable 

qui s’y rencontre n’eft qu’accefloire pour 

le Phyficien , comme l’étude & la recher- 

che le font pour les Curieux. 

Quelques Naturaliftes veulent les Co- 

quilles brutes , les Curieux les veulent po- 

lies , afin d’en mieux apercevoir toutes les 

beautés; & j’ofe dire que ce n’eft point voir 
la beauté d’une Coquille telle que la Natu- 

re l’a formée, fi cette Coquille n’eft aypa- 

ravant dépoüillée de cette crafle qui lui eft 

totalement étrangere, Quand on fe conten- 
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te de la netoïer fimplement & avec ména* 

gement , pour y mettre enfuite une eau de 
gomme légere, ou la polir fans en alterer 
les couleurs, loin d’en changer la Nature, 

on la dévelope entierement , & on la met 

enétat par-là d’être obfervée plus exacte- 
ment dans toutes fes parties. L’Auteur de 

la Nature, qui ne fait rien en vain, ne l’a 

ornée des couleurs que l’on y découvre par 
ce moien, que pour qu’elles foient vuës & 

admirées. Combien perdroit-on, fur-tout 

dans Les petites qui font toutes admirables, 
fi l’on n’ufoitde cette précaution. 

Les Phyficiens ne reconnoiffent une Co- 
quille que par fon nom originaire , & ha- 

billée le plus fouvent à la Grecque. Ils fe 

revoltent, quand on fui en veut donnerun 
François, qu’ils apellent ordinairement en- 

tr'eux un nom arbitraire, ou un #0 de 

guerre. Nos Curieux , au contraire, s’effa- 

rouchent quand ils entendent prononcer 

un mot Grec ; & le mot de * Pentydaëhle 

* Nom donné à une efpece de Coquille, 

B ii) 
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leur paroîtauffi heriffé que la Coquille Ia 

plus épineufe. 

Pour éviter tout embarras dans ce Cata- 
logue , je n’ai fuivi que les trois Claffes gé- 

nérales le plus en ufage. En y dénommant 

unc Coquille à fon Numero , quand je 

connois fon genre ou fon efpece, je les 

nomme l2 premiere fois que la Coquille y 
paroît: }’y joins, quand je le peux, lesnoms 

qui leur font donnés, tant par les Auteurs 

quien ont parlé , que parles Amateurs; fi 

je fçais quelque chofe de particulier tou- 

chant cette Coquille que je nomme, je le 

dis en même t-ms; fouvent je ne lui don- 
ne. qu'un #om de guerre , n’en fçachant 

point d'autre; & commec’eftun Catalo- 

gue que je fais pour parvenir à la vente de 
ce qui y eff énoncé, j'ai crû pouvoir me 

fervir des noms ufités entre les Curieux ; 

& faciles pour eux à retenir , plütôt 

que de en point mettre du tout, en con- 

fervant toujours à la Cequille le nom de fa 

Claffe. D'ailleurs les Curieux (comme je 

l'ai marqué ci-devaat) ont la liberté de ve- 
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nir examiner les Coquilles de ce Catalo- 

gue ,pour reconnoîre , par l’infpeétion ; 

celles dontie nom ne donneroit pasunecon- 

noiffance affés precife. J’ai çrû qu'il feroit à 

propos de donner ici une légere idée des dit- 

ferentes clafles & genres dans lefquels on 

a coûtume de divifer le plus ordinairement 

les Coquillages. | 

Les Coquilles font d’une ou de deux 

pieces , ce que l’on apclle Urivalue ou P:- 

valve , & par confequent 1lne devroit y 

avoir que deux claffes oénérales; cepen- 

dant on er fait ordiniirement trois , parce. 

que l’ondivifeen 2. celle desUrrvelressainfi 

donc j’apellerai là premiere claïe c:lle des 
VUnivalves qui ne font pas surbinces, ou qui 

ne forment nulle volute ;en Latin 7éffaces 

non turbinata. * La 2.claffe fera celle des 

Univalves turbiness où turbinites | qui for- 

mentune volute:EnLatin7e/faceaturbinata. 

La 3° chaffe fera celle des Bivalues; Teffa- 

Cea Bivaluia : quoiqu’à le prendre àla ri- 

* Mot que l'onne peut gueresrendre en. 
François que par celui deTurbinée ou rwrbinire 
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gueur ,les Urivalves dela feconde clafle 
pourroient être apel£es Eévelues , ainfi que 

celles qui font à deux portes ou battans, 

puceque l’Animal de prefque toutes ces 

efpeces a un Opercule ou couvercle engen- 
dré avec lui, & attaché à une partie de fa 
peau , commé l’ongle l’eft à [a chair, qui 

lui fert de défenfe , avec lequel il fe ferme 

toutes les fois qu’il veut fe retirer dans fon 

étui. La Nature a fait cette porte fi jufte, 

& fi bien proportionnée, qu’il eft impofi- 

ble d’apercevoir la moindre divifion quand 

PAnimel veft enfermé On peut obferver la 

même exactitude dans les Bivalw:s qui ont 
des charnierés fi liantes & fi juftes, & dont 

les deux battans , malgré leurs contours & 
leurs formes irreoulieres, ferment avec 

tant d’exactitude que l'Orfevre Le plus 

adroit ne pourroit parvenir à cette pré- 

cifion. 

Je me fervirai donc fimplement du mot 

d'Urivalve , pour exprimer dans le Cata- 

Jogue les Coquilles comprifes dans la pre- 
micre claffe, Celui de Turbinite me fervixa 
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pour celles de la feconde claffe . & enfin Le 
mot de Bivalue ou Donblete comprendra 
toutes celles de la troifiéme claffe. 

Les Vaivalves de 1 premiere clafle, ou 

qui ne font point Täxrbinites , n’ont pas en- 
tr'elles grand nombre de divifons. Les ef= 

peces les plus générales font les Lepas, ou 
Patelles, les Oreilles de mer, ks Dentales; 

quelques-uns y comprennent auili les Maw- 

tiles. 

Les Vaivalurs T'urbinitesqui forment 

la feconde clalfe font les plus nombreu- 
fes en divifions. Ses principaks font 

les Vbiliques | Les Saiots | où Culs de 

lampe, les Lunaires, les Demi - Lunaires, 

les Cafques , les Adnrex , les Pourpres, 
des Conques, les Globofes, où Spheri- 

ques , Les Tonnes , les Buccins , les Trompes , 

les Cornets, les Eguulles les Volutes , les 

Pyramidales , les Cylindriques , les Aulees, 

les Pentidatliles où Digitales, les Porcelai- 

nes ,les Nerites , & Let Liumas. 

£a HAE qui font celles de la troifié- 

me clafle, fc divifent erdinairement en 
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Chames, Moules, Peignes, Petuncles, ou 

Coquilles de S. Jacques, Pinnes marines, Hui- 

tres , Tenilles où Tellines , Solenes. 

Toutes ces divifions des trois claffes ra- 

portées ci-deffus font encore fujetes entr’el- 

les à des fubdivifions qui vont à l'infini 

dans les Auteurs qui ont écrit fur cette ma- 

tiere. Ces Auteurs n'ayant prefque jamais 
donné que la defcription de leurs Cabi- 

nets, ou de ceux qu’ils entreprenoient de 

décrire ,n’ont point établi de principes aflés 

étendus , affés fûrs, ni affés chirs; de là 

vient que non feulementils font la plüpart 

très-differens entr’eux au fujet de la fub- 

divifion de chaque cfpece ; mais encore 

faute de principes ils ne font point d’ac- 

cord avec eux - mêmes , ou du moins 

leurs diftributions font tellement arbitrai- 
res qu'il eft impoflible d'imaginer ce qui a 

pû les déterminer à placer une Coquille 

fous un genre plutôt que fous un autre: 

ce qui fait fouhaiter à chaque moment, 

comme je l'ai déja dit, un ouvrage bien 
détaillé fur cette matiere qui puiffle fervix 
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de modele invariable. 

On fent affés qu’il m’auroit été impofi- 

bi : d’entrer dans 1: détail de tous ces dif 

fcrens genres & efpeces dans ce Catalooue; 

outre que l’entreprife auroit été certaine- 

ment au deffus de mes forces , le tems que 

- je me fuis prefcrit , pour me mettre en état 

d’expoier en vente ces curioftés ,ne m’au- 
roit pas permis de l'exgcuter , ayant eu à 
peine quinze jours pour les mettre en or: 

dre , & pour en établir le Catalogue. 
J'ai crû faire plaifir au Public de lui don- 

ner une Lifte des principaux Cabinets de 

Curiofités naturelles , & en particulier de 

Coquillages, qui exiftent actuellement tant 
-en France qu’en Holande , ou du moins de 

ceux qui font venus à ma connoiflance. 
L ©* 
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NATURELLES 

ET fur-tout de Coquillages , qui exiffent 

atinellement tant en France qu'en Holande. 

L y a à Paris au JARDIN Rovaz des 
Eu un très-beau Cabinet d’Hiftoire 

Naturelle, dont Mr. Bernard de Jus- 

sieu a laçgarde. Il travaille conjointement 

avec Mr. fon frere à Le mettre dans ordre 

le plus convenable. Ce Cabinet s’augmente 

& fe perfectionne de jour en jour par les 

foins de Monfieur Dufay , Intendant de ce 

Jardin; Monfieur le Comte de Maure- 

pas, & Monfieur le Controlleur Général 
donnent tous lesordres néceflaires pour fai- 
re venir toutes les Curiofités tant des In- 

des orientales qu’occidentales , qui peu- 
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vent l’enrichir, parmi lefquelles Les Co- 
quillages ne font pas oubliés. 

Le célebre Cabinet de S. A. S. Monfei- 

gneur le Duc de Bourgon eft dès à prefent 

un des plus confderables de l’Europe: 11 

réinit généralement toutes ls parties de 

FHiftoire Naturelle ; &il y à lieu de croire 

qu'il deviendra un des plus riches qu’il y 

ait jamais eu dans Le monde, par l’attention 

qu’à ce Prince à l’augmenter & à l’enrichir 

de tout ce qu’il peut y avoir de pluscurieux. 

Les Coquilles n’en font pas Îe moindre or- 

nement , puifque ce font celles ( comme 
on l’a déja dit} qui formoient le Cabinet 

de Monfieur de Tournefort, qne ce Prin- 

ec groflit encore tous les jours des mor- 

ceaux qui ne s’y trouvent pas. 

Monfieur Georrroy, célebre Chimifte, 

Penfionnaire de l’Académie Roïale des 

Sciences, poffede un Cabinet des plus cu- 
rieux & des plus rares pour Les foffiles , les 
mineraux & les métaux ; on n’en peut voir 

nulle part une fuite plus belle & plus com- 

plete. 11 la enrichi aufi d’une fort belle 

collection de Coquilles. 
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Monfieur PAjor d’Ons-en-Bray , Aca- 
démicien Honoraire de l’Académie Roïale 

des Sciences, dont le Cabinet immenfe 

dans toutes les parties de la Phyfique eft 
connu de tout l'Univers , & qui raflemble 

fur-tout,ce qu’il ya de plus curieux, & mê- 
me d’unique dans la Mécanique , n’a pas 
négligé la partie des Coquillages. 

Monfieur de ReAumur, de l’Acade- 

mie Roïale des Sciences , dont j'ai déja eu 

occafion de parler, a formé un Cabinet 

d'Hiftoire Naturelle, dans lequelon voit 

des fuites aufli inftructives que curieufes 

des matieres qui ont raport aux diverfes 

parties de la Phyfique; entr'autres une fui- 

te complete de tous Les differens métaux & 

terres qui cxiftenten Europe, & particu- 

licrement en France, ce qui cft unique, 
cette recherche ayant été faite avec un foin 
extrême, & même parles ordres de feu 

Mr. le Regent. On y voit aufli une très- 
ample collection d’Infectes, confervés avec 
foin , & pris dans tous les états differens 

par lefauels ils paflent. Ce fçavant Acade- 

micien 
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micien n’a pas reardé les Coquilles com- 
me un objet indifferent; & quoiqu'il ait 
traité cette matiere en Phyficien habile, il 
ena rafflemblé une fuite qui attireroit l’at- 
tentionrnême des fimples Curieux. 

Monfieur BON1ER de la Moiffon, 
Tréforier Général des Etacs de Languedoc, 
plus Phyficien encore que Curieux , tra- 
vaille tous les jours à augmenter un Cabi- 
net d’Hiftoire Naturelle qui eft déja confi. 
derable , & qu'il paroît vouloir pouffer à la 
perfetion, danslequel il 4 placé nombre 
de Coquillages bien choifis pour la varieté 
& la condition. 
Monfeur Manuper, Medecin & mem- 

bre de l’Academie Roïale des Belles Let- 
tres , a fait une fuite curieufe de Coauil- 
les de toutes les cfpeces qu'il à pü trouver, 
dans le deffein qu’il a d’executer le projet 
de feu Monfieur de Tournefort ; projet 
déja fort avancé. Son Cabinet renferme 
beaucoup d’autres Curiofités Naturelles , 
qn'il a raffemblées pour en faire l’objet de 
fon étude & de fes recherches. 

C 
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Monfieur ls Duc DE Surry aporte 

tous les jours fes foins & fon attention à 

completer un Cabinet d'Hiftoire Naturel- 

le, qui confifte en nombre de Plantes Ma- 

rines , Congellations , Coquilles, Petrif- 
cations, Criftalifations, & autres produ- 

étions de la Nature, tres-curieufes & très- 

bien choifics. 

Monfieue Sevin , Confeiller honoraire 

du Parlement, dontle goût für & exquis 

ft connu de tous les Curieux, a chez lui 

un afflemblige des Mervelles de la Nature 

& del’Art, qui font prefque toutes @ni- 

ques dans chaque efpece , qui fait l’objet 

de fa curiofité. On y admire des Vafes de 

Jafpe & de Criftal , des Agates œillées, des 

Onix, des Rubis, des Dendrites, connuës 

fous le nom de Pierres arborifées ,des Pier- 

res précieufes gravées & non gravées, & 

mille autres raretés d’une beauté furpre- 

nante: Tout y eft merveilleux, & l’on fçait 

que rien n’y trouve place qui ne foit mar- 
qué au coin de la perfection , & du choix 

le plus fcrupuleux. 11 a formé , avec bien 
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du tems & des recherches, un Cabinet de 

Coquillages, dont la beauté, la condition 
& lechoix font à toute épreuve. Ce Ca- 

binet pafleroit affurement en Holande, où 

il s’en trouve de fi beaux, pour un des plus 

précieux. 

Onvoudra bien me permettre de témoi- 

gnerici à Monfieur Sevin une reconnoif- 

fance publique de tout ce que je lui dois : 

c'eft lui qui m'a infpiré de l'amour pour les 

Curiofités Naturelles, en m'en faifant fou- 

vent admirer les beautés , & je lui ai des 
obligations infinies de toutes les inftru- 

tions & tous les confeils qu’il a bien vou- 

lu ne me pasrefufer dans toutes les occa- 

fions qui fe font préfentées. 

Monfieur D£es-ALL1ER d’Argenville, 
Maître des Comptes & Secretaire du Roi, 
a formé pareillement un Cabinet de Co- 

quilles qui ne le céde qu'à celui de Mon- 

fieur Sevin.!1 n’ép:rne rien pour s'enrichir 

dans ce genre , auili-bien que dans les au-- 

tres parties de l’Hiftoire Naturelle dont 

il eft déja très-bier fourni. Son goût eft 
: Ci) 
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général, & fon Cabinet d’Eftampes, de 

Tableaux & de Deffeins , dont le choix eft 
très beau & confiderable, eft connu des 

Amateurs tant en France que dans les païs 

étrangers. Monfieur d’Argenville ne s’en 

tient pas à la feule contemplation de fes 

curiofités , il travaille actuellement à une 

Hiftoire des Coquilles & des Mineraux , 

qu'il projette de donner au public en Latin 

_& en François ; elle eft déja fort avancée. 

Monfieur de JuzriEeNne des Gobelins, 

connu des Curieux par le beau choix qu’il 

a fait de Tableaux, Deffeins & Eftampes de 

divers grands Maîtres , & par les foins qu’il 

a pris d’enrichir le public d’une nombreu- 

{e fuite d’eftampes gravées d’après le céle- 
bre Vatteau, à commencé une Colle&ion 
d'Hifloire Naturelle jde laquelle les Co- 
quilles font Le principal ornement , & qu'il 
augmente , dans l’occafion, de ce qu’il peut 
trouver de beau. 

Monfieur le Chevalier DE LA Roque È 
Amateur zélé des Produdtions de l'Art & 
de la Nature, met aufi fon plaifir depuis 
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long-tems à faire un affemblage de ce qui 

fe trouve de plus beau en Pierres gra- 

vées , Coquilles & autres Productions ter- 

reftres & maritimes. Son Cabinet eftconnu 

des Amatcurs.]l renferme quantité de mor- 

ceaux précieux en tout genre. On y voit 

des Tableaux , des Bronzes , des Eftampes, 

des Deffeins , des Porcelaines , des Vernis 

de la Chine & du Japon, & mille autres 

euriofites toutes d’un choix délicat, & qui 

font preuve de fa connoïffance & de fon 

goût. 

Monfieur {’Abbé de Moxcrir, Docteur 

de Sorbonne , & parent de l’Academicien 
de ce nom, ne fe donne point le titre de 

Curieux; cependant il réünir bien des mor- 

ceaux de l’Hiftoire Naturelle , non moins 

admirables par leur confervation, que par 

le goût & les graces qu'il a fçû aporter à 
leur arrangement. 

Parmi les Curiofités en tout genre, dont 

le nombreux Cabinetde Monficur Vivanr 

eft rempli, les Coquilles ne font pas non 

plus oubliées, & l’on y en voit de toutes 
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les efpeces, & en grand nombre. 

Madame de Varois, époufe de Mon- 
fieur de Valois, Penfonnaire de l’Acade- 

mie des Belles Lettres, s’eft auf diftinguée 
parmi les perfonnes de fon Sexe par l’a- 

mour qu'elle a eu de tout tems pour les 

Coquilies. Elle en à une collection qui à 

toujours paffée auprès des Connoiffeurs, 
pour belle & bien choifie. 

Je n’ai point entrepris de faire ici le de- 

nombrement de tous les Cabinets curieux 

qui fe trouvent aujourd'hui à Paris, & dont 

le nombre augmente tous les jours. J'ai 

crü qu’il feroit fufhfantde raporter les plus 

connus. 

Je ne puis cependant m'empêcher de 

parler de l’amas de Curiofités Naturelles 

que poffede Monfieur de Rosren, Prefi- 

dent à Mortier au Parlement de Rennes, 

& dont les Coquillages ne font pas ka moin- 

dre partie; il l'embellit tousles jours de ce 

qu’il peut trouver de rare, & il paroît qu'il 

a intention de poufler cette partie à fa pex- 

fection. 
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Lirie en Flandres eft une des Villes de 
la Province où j'ai remarqué un goût plus 

univerfel pour cette curiofité ; c’eft pour. 

quoi j'ai jugé à propos de la comprendre 

dans cette Life , afin que les Amateurs qui 

y pafferont puiffent profiter de la vuëde ce 
qui s’y trouve de beau en ce genre. Plu. 

fieurs particuliers y ont d’affés belles colle- 
étions de Coquilles; mais entr’autres Mr. 

Descuipes , Avocat, en poflede une très- 

belle & très-nombreufe, ou il fe trouve des 

morceaux affcs rares & fort bien confer- 

vés; enfinil n’y a gueres de Villes princi- 

pales dans les Provincesoüilne fe trouve 

quelques Cabinets de ce genre; & fur-tout 

à Marfeille , à Montpellier , à Nantes & à 

Roüen , felon ce que j'ai entendu dire par 
les Curieux qui y ont été: mais c’eft un 
dénombrement dans lequel je ne puisen. 

trer , & qui devicndroit d’une trop longue 

haleine. 

I eft a fe de comprendre par ce qui a été 

dit ci-deflus de la Holande , que c’eft Île 

païs où Les Cabinets de Coquilies fe trou- 
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vent en plus grand nombre. En effet; tout 

le monde en eft curieux. Pour ne point 

tomber dans un détail qui ennuiroit peut- 

‘être , je me contenterai de raporter ceux 

qui font le plus en réputation. 

Monfieur SEcvELDT, Officier dela 
Cour à la Haye, poffede un des plus beaux 

Cabinets de Coquillages qu’il y ait aujour- 
d’huien Holande : commeil a été toute fa 

vie dans cette curiofté, il l’a enrichi de 

tout ce qui s’eft trouvé de plus curieux 

dans toutes les ventes qui s’en font faites 

dans le païs. 

Le riche Cabinet de Monfieur ScHEIN- 

Vorr, dans lequel avoit paffé celui de 

Rumpxius eft aujourd’hui entre les mains 
du Sieur Posrumus , Officier de la Ville 

d'Amferdam, qui a époufé fa fille. C’eit 

Jui qui a donné le Rumphius en 1705. avec 

la defcription en Holandois. 

Le Sicur Jacob Guirror, Droguifte, 

fur le Canal qui cft derriere la Bourfe À 

ou le Roxin, en poffede un des plus 
beaux & des plus nombreux. 

La 
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La Defcription de celui du Sieur SEBA 

qui eft attucllement fous la prefle , & dont 

il a paru déja deux volumes, fera connoï= 

tre fes richcffes quand le troiliéme Volume, 

qui comprendra les productions de la Mer, 

paroîtra , où l’on verra la plus ample col- 

lecion de Coquilles qui ait encore parus 

J'ai été extremément fatisfait de voir ce 

Cabinet; les termes ne peuvent être trop: 

énergiques pour en loïier l'étenduë, la pere 
feion & la variété, & c’eft luirendre ju- 

ftice de dire qu’on ne croit pas que l’on 

puiffe pouffer plus loin une collection dans 

le enre de l’Hiftoire Naturelle. 

J'ai vu pareillement celui de Mr. Le= 

VIN VINCENT, Fabriquant à Harlem, mort 

depuis quelques années; j’avoüe que jai été 

{urpris de la quantité de chofes rares que j'y 

ai trouvé:ce Cabinet confifte en plus de 

feptcens Phioles remplies de Reptiles & 

autresanimaux des plusfinguliers& des plus 

Srands que l’on puifle conferver dans l’ef- 
D 
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prit de vin ; un amas confderable des Coz 

quilles Les plus rares, grand nombre de 

Coraux , Plantes marines & Mineraux ; 

mais ce qui m'a piqué le plus eft un nom- 

bre infini de boëtes pleines de petits infe- 

tes de toute efpece , parfaitement confer- 

vés, dont la variété des couleurs forme le 

plus beau coup d'œil que la Nature puife 

offrir. Madame fa Veuve eut la complaifan- 

ce de me laifler tout examiner avec la plus 
grande politefle du monde, & m'aflura 

que, felon les Mémoires de feu Monfieur 

fon époux , toutes ces curiofités revenoient 

à plus de deux cens mille Liv. de France; ce 

que je croirois facilement par la quantité de 

chofcs uniques quis’y trouvent. Cet Ama- 

teur avoitinterc{ie , à force d’argent & de 

prefens , tous les Chiruroiens qui faifoient 

des voïages de long cours, pour les enga- 

ger à lui aporter ce qu’ils trouveroient de 

fingulier qui auroit raport à l'Hiftoire Na- 

turelle, Quoique fimple Commerçant, il 

avoit pas laiflé que de s’inftruire dans 
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cètte partie , & avoit fait lui-même des ex- 

périences affés curicufes.J’exhorte les Ama- 

teurs qui iront à Harlem à n’y point pañer 
fans faire tous leurs efforts pour s’en pro= 

curer la vüëé. Ceux qui voudront connoï- 

tre en détail ce Cabinet, fur lequel je me 

fuis avec plaifir un peu étendu , n'auront 

qu’à confulter l’Imprimé qui en a été don 

né ,& dont l’on trouvera La Note dans la 

Lifte fuivante des Auteurs. 

H ya à Dort cinq ou fix Cabinets de Co: 

quillages que l’on tient pour très-curieux ; 

auffi-bien que dans divers autres endroitsde 
la Holande. Je ne finirois pas fi je v-ulois 
entrer dans ce détail. 

Les Voïageurs curieux fçavent la quan- 
tité qui s’en trouve auffitant en Italie qu’en 

Allemagne &en Angleterre païs fi fécond 
en Amateurs. Celui fur-tout de Monficur 

SLoANE , Médecin & Prefident de la Socié- 

té Roïale de Londres eft fi répandu , & fa 

réputation eft fi haute, que plufieurs Cu- 

rieux ont fait exprès le voïage d’Angiceter- 

D i] 
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re pour fe procurer la vüë de cet amas ef- 

frayant & prodigieuxde belleschofes que 

renfermece C binet, & dont il feroit dif- 

ficile de donner la moindre ébauche; la 

partie des Coquilles s’y trouve aufliéten- 

duë au moins que les autres. 

Enfin d ya des colleétions de Coquil- 

les dans tous les orands Cabinets de l’Eu- 

rope , dont le Pere Bonnani a fait le de- 

nombrement dans la curieufe Préface qu'il 

a mife à la tête du Cabinet du Pere Kircher 

qu'il a beaucoup enrichi, & qui eft propre- 

ment un,ouvrage de fa façon : celui qui 
avoit déja pæu fous ce titre n'étant rien en 

comparaifon de celui qu’il a donné. On 

trouve un pareil dénombrement dans la 

Préface du Au feum Sibbaldiannm , où ce 
qui a échapé à la recherche de l’un, fe trou- 

ve dans l’autre, Pour ne point copier ce 

quieft déja dans ces deux Préfaces, je me 
fuis contenté de ne parler ici que de la plü- 

part des Cabinets qui fe font formés de- 

puis-en Hiftoire Naturelle, & principale. 
ment en Coquillages. 
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À la fuite de cette Lifte j'ai cru que l’on 
tecevroit avec plaifir celle des Auteurs les 
plus rares qui ont traité des Coquillages; 
c’eft pourquoi je l'y aiinferée, dans la pen- 
fce que cela pourroit être intercffant pour 

ceux qui veulent s’inftruire fur cette ma- 

ticre, 
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Lo bÉ LÉ RARE NEA ÉRÉMO EEE 
L'ESME:E 

DES 

PRINCIPAUX 

OUVRAGES 
QUI ONT ETE FAITS 

SUR LES COQUILLAGES. 
Artinus LisTEer, Médecin & 

. Membre de la Société Roïale de 

Londres , eft un de ceux qui ont le 
plus travaillé fur les Coquillages dans ces 

derniers tems, On a de lui: 
Hifioria feu Synopfis methodica Conchylio. 
rum quorum omnium pitlure ad vivum del. 

neatæ exhibentur; Londini, fumptibus anto- 
ris 16856. ia folio cumtabulis eneis. Les plan- 

ches de cette collection qui eft une des 

plus ample dans les efpeces qu’il a traité, 

& une des plus recherchées, ont été defli- 
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nées par Mefdemoifelles fes filles, fous fes 

propres yeux. Comme il n’y a dans cet 
Ouvrage que de trés courtes notes, on 

doit y fuppléer par les autres traités de cet 

Auteur fur la même matiere, que voici. 

Trailatus duo, alter de Cochleis tum terre. 

fribus tum finviarilibus; alter de Cochleis ma- 

rinis, quibus adjunilus eff liber de Lapidibus 

Anglie ad Cochlirarum quandam imaginem 
figuratis. Londini 1678. in 4. cum figuris. 

Exercitatio Anatomicain qua de Buceinis 

fluviarilibus  marinis maxime agir, quo- 

rum diffééhiones tabnlis aœneis illuffranrur. 
Londini 1695. in 8. 

Exercitatio Anatomica in qua de Cochleis 
maxime terreflribus , © Limacibns agitur, 

omnium difféthones tatulis æneis illuffrantur, 
Londini 1694.in 8. £ 

Conchyliorum Bivalvium ntrinfque aque 

Exercitatio Anatomica tertia. Londini in À. 
1696. 

Philippi BoNANxt , Socieratis Fefus, Re: 

creatio mentis © oculi, in obfervatione an.= 
malin Teflaceorums curiofs Nature infpe- 

D üi] 
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Æoribus Italico fermone primum propofita, 

aunc denud ab eodem Latisè oblata , centum 

additis Teffaccorum icouibns , circa que varia 
problemata proponuntur. Rome 1684. 1n 4, 

Le Pere BoNANxN1I donna quelques tems. 

après un Supplément à cet Ouvrage dans 

£es Obfervations de viventibus in non vi- 

ventibus imprimées parcillementa Rome 

#1 4. | 

Son Afufeum Kircherianum parut en 

1709. à Rome. On y trouve une très-ami- 

ple colleétion de Coquillages à la fin, qui 

eft beaucoup plus exacte que celle qui y. 

étoit auparavant; il prétend y donner une 

Hiftoire complette des Coquilles: /nte- 

gram Conchyliorum hiftoriam Letlor obftrva- 

bit, (dit-il ,) mais les planches n’y font 
point accompagnées de difcours. La Préfa- 

ce de ce Aufeum eft fort curicufe par le 
dénombrement des principaux Cabinets de 

l'Europe en ce genre là. 

On avoit dcffein de donner une tradu- 

étion en François du Recreatio mentis € 

eculi; ouvrage qui fürement feroit plailir 
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auPublic,parraport à ladificultédefe fami- 
liarifer avec la plus grande partie des mots 
qui s’y trouvent, & dont l'intelligence 
m’eft pas aifée, fans en faire une étude.par- 

ticuliere. Cette traduction même a été vuë 
entre Les mains d’un Libraire à Paris, * qui 
en avoit auffi les planches , mais cerouvra- 

ge demandoit à être retouché. On crait 

qu'il a été mis.entre les mains du Pere Ca- 

ftel, Jefuite, qui en projettoit la révilion, 
non feulement pour la verfion, mais aufli 

pour la matiere qui y eft traitée, | 

Rumphis Thefaurus Cochlearum , Concha- 

rum, © Conchyliorum. Lug. Bat. 1711.47 

folio Vander-A-a. La bonne édition de cet 

ouvrage eft de 1705. avec la defcriptios 

des Coquilles qui y fontreprefentées, mais 

elle eft en Holandois : cette defcription a 

été faite par Monfieur Semen Voer , qui 

étoit fort intelligentencette partie. Les f- 

gures en.ont été deflinées par Mademoi- 
felle Sybille Merian , dont on a les Infectes 
de Surinam, &plufieurs autres ouvrages: 

* Mr: Seneuze, 
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Les Curieux d’Eftampes préfereront toû- 
jours cette premiere Edition , les figures 
en étant beaucoup plus belles, joint à ce 
qu’elles font parfaitement bien gravées , & 
que ce font celles (au raport de tous les 

Connoifleurs) où l’on reconnoît mieux 

les efpeces différentes des Coquilles qui y 

font reprefentées , ayant Cté faites avec 
beaucoup de foin & de reffemblance d’2- 

près les originaux. La feconde Edition qui 

eft de 1711.a pourtant un avantage fur la 

premiere , en ce qu’on y amis à la tête une 

Table Latine & Holandoife avec l’explica- 

tion des différens ocnres & efpeces qui 

font reprefentées dans chaque planche; ce 

qui la rend de quelque utilité. 

Gaxophilacii Nature € artis Decades de- 
cem , in quibus animalia quadrupedià, Aves, 

Pifces , Reptilia , Infeila , Vegetabilia, item 
Foffilia, Corpora Marina, C* fhirpes mine- 

rales & terra erute, Lapides figura infignes, 
Sc. defcriptionibus brevibus € iconibus illy. 
firantur. Autore Jacobo PETIVER. Londini 

4702. é4 folie. Ontrouve. dans ce Cabinet, 
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Agualinm animalium Amboinæ Fcones &* 

nomina, Tabule XX. Ce font proprement 

les figures du Rumphius. Outre ces vingt 

planches de Coquilles , il s'en trouve en- 

core plufieurs de répanduës dans les dix 

Décades qui traitent des Animaux & des 

Plantes. 

Fabius CotumnaA de purpura ab anima- 

li Teffaceo fufa, de hoc ipfo animal, aluj- 

que rariorbust:ffacèis qubnfdan Frailatus. 

Rome apud Josnnrm Mifcardum 1616. in 

4. Il ya eu une autre Edition de cet ouvra- 

ge , procurée par les foins de Jozrnes Da- 

NIEE Aajor, avec des annotations ; il y a 

joint Specimen de T effaceis in ordinem redaiiis 

tabulis aliquot comprehenfum , © non minus 
connexum cm edtis annotationibus 1» Co- 

-lumnam de purpura quan catero quin imfer- 

viturum facile ad Conchylia © Tejfacea re- 
liqua in conclavibus principum ac aliis reile 

difponènda cum brevr Diilionarin Offracolo- 

gico de partibus Teftaceorum. Kiz1Æ Hot- 
SATICX , apud Joachimum Reumannum, 

1675: in 4. 
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Auëluarium Mufe: BALFOURIANT € Afu- 
{eo Sibbaldino , fè enumeratio © defcriptie 

serum rariorumitam naturalim quam artiff 
Sialim , tam domeflicarum quam exoficarum 
quas Rob. Siesarpos A4. D. Eques awratus 

Academie Edimburge donavit , que quafr 

Manuduëio brevis eff ad Hifforiamnatura- 
lem. Edimburgr impreffum fumipiibus Acad. 

in 12.1697. Cet ouvrage eft divifé en qua- 
tre livres. Le troifiéme regarde unique- 

ment les Coquillages, ils y font divifés 

par genres & efpeces. 
Caroli Nic. LAncm Lucern. Felv. Ph. 

© M. dead. Nat. curioforum , Regalis Sac. 

Pruffie methodus nova. facilis Teffacea:ma- 
rina in [uas debitas clafes, genera. © fpecies 

difiribuendi. Lucerne [fumptibus autoris 1722. 

in 4. Ilyaun chapitre concernantles Co- 

quillages de mer , ou-le Commentateur ra 

porte les noms qui leur ont été donnés par 

les François, & fe fert de termes afles ca- 

valiers àce fujet. Sicmomen dedere (dit-il ) 

cerebroff Galliin Cochleis, Flandrorum 1 

foribus nominändis amulantes ingeuii acu: 
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men. Le Pere Bonanni en parle plus obli- 
seamment: Gall: in excogitandis Cochles: 

rum aptis nominibus nor minus ingenioff gnAm 

2.fioribus Jignificanis Belga. 

.Rariora Mur Befleriant que olim Ba 

flius © Michaël Rupertus  Befleri college= 

runt eneifque tabulis ad vivum incifa evul- 
garunr, nunc commentariolo illuftrata 4 Joh. 

Henr, LoscunERO. Witemberge anno 1716. 

in: folio. Les planches de ce Cabinet font 

au nombre de 40 dont plufieurs reprefen- 

tent des Coquilles & diverfes autres pro- 
ductions de la mer. Cet ouvrage doit être 
regardé comme Pofthume, celui qui l’a 

voit entrepris Ctant mort fort jeune , &. 

n'ayant pas pü y mettre la derniere main; if 
ne laiffe pas, dans l’état où il eft, d’être affés 
curieux, les figures y fontaffés bien gravées. 

Mnfeum V'ormianum, feu Hifforia rerum 

rariorum tam naturaliun quam artificia- 

Lium , tam domeflicarum quam exoticarnm 

que Hafnie Danorum in ædibus Auioris [er= 

vañtur ,adornata ab Olao N'orm M. D. € 
se Regia Hafaienfi Academiaolim Proféffore: 
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publico. Amf. Elzevier 165$. in fol. 
Mufeum C'alceolarinm V'eronefe à Benedï- 

0 CERUTO inceptum, À ab' Andrea Caioc- 

co luculenter defcriptum © perfellum, 11 
quo multa ad naturalem Hifforiam [peltantia 

contirentur. Verone apud Angelum Tamum 

1622.12 fol. cum figuris. 

Mufeo di Mofcardo. Note o vero me- 

morie del Mufeo di Lod. Moscarpo in 
tre libri diftente , nel primo fi difcorre del: 

le cofe antiche Le quali in detto Mufeo fi 
trovano , nel fecondo delle Pietre , Minera- 

li è terre ; nel terzo de Coralli, Conchi- 

glie, Animali, Frutti à altre cofc. In Pa- 
doa 1656. in folio. 

Gottivaldianum Mufeum , five Conchylio= 
rhum Tabule 49. imprefle, quarum 6. priores 

reprefentant Stellas Marinas Ô Corallia : 
ceteræ continent Teflacea , QVuivalvia, Tur- 

binata. Gedani. In folio. 
Mufeum Vratiflavienfe , [en Promptna- 

rium rerum naturalium © artificialinm Vra. 
sifliavienfe , quas collegit Chrifiianus Ku»- 
MANN, Mediens Vranflavinlis. Vratiflar. 
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vie. In 4°. 1626. 

Caroli RettbAN1 Thefanrus elegantifk: 

mous fuppelletlilis antique, nec non Conchy= 
lium, Mineralinm , Gemmarum, €c. Lung 

duni Batavorum. 

Mufeum Goefianum.Numerus Concharum 
in Mufeo Gocfiano ultr4 1000. excurrit ir 

quibus multe quas inter rariffinas numeres, 
rariora quoque tum naturalia , tum artifi- 
cialia, tum mineralia non contemnendam par- 
tem conffithunt. 

Thefaurus Tabularum Pinacothecarum ; 
atque nonnullorum Cimeliorum in Gazophy- 

lacio Levini ViNcenT. Harlemi fumptibus 
Autoris 1719. In 4. Ceftle Cabinet que 
j'ai vü à Harlem, & dont j'ai parlé ci- 

deflus. 
Fred, Ruscui: Thefaurus primus Ani: 

malinm Quadrupedum , Volarilium , Repti- 

lium ac Pifcinm , nec non Infeilorum , atque 

Conchyliorum , ©c, Partim liquori limpidi[ = 

fimo innatantium , Partim Balfamo indura- 

torum, que fervanturin The[auro. Amff.in 4 
Gualteri CHARLETONI Exercitationes de 
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differentis © nominibus amimalium quibus 

accedunt Mantifa Anatomica € quedam 
de variis foffilinm generibus, deque differen- 
tiis É* norminibus colorumr, Editio fecunda, du 

plo fere auélior priori. in f”. Oxoniet677. fig. 

On peut regarder. cet ouvrage comme 
un abregé court & méthodique de l'Hi- 

_ftoire des Animaux. CARLETON les range 
par claffes, & chaque claffe fe fubdivife en 

differens genres : il place les Coquilles au 
nombre des Poiffons , & il les décrit à me- 

fure qu'il les met dins la clafe qu'il leur 

croit convenable. 
 Locupletiffins rerum naturalinm The[au- 

riaccurata defcriptio, € iconibus artificio- 
Soris expreffio, per univerfam Phyfices hi- 

f'ortam , opus cui in hoc rerum gencre nullum 

par extitit: ex toto terrarum ‘erbe colleoit , 

digeflit, defcripfit © pingendum curavit Al- 
bértus Sema, Etxzela Ooff-Frifins, Acade- 
nie Cefaree Leopeldino - Carolinæ nature 

Curioforum Collega Xenocrates diëlus , So- 
cietatis Regie Anglicane , © Inffitut: Bono- 
menfis Sodalis. Amfielodams apud J'anffonio- 

VW aesbergios 
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VW acsbergios, Jo. W'effenium © Guillelmum 
Smitk 1734. Carta maxima. Cet ouvrage 

doit compofer quatre Volumes dont le pre- 

mier & le fecond ont déja paru. Le troifié- 
me qui contiendra les Productions de la 

Mer, avec la plus ample Collection de 

Coquilles qu’on ait encore vuë , paroîtra en 

1736. & le quatriéme & dernier en 1737. 
Le premier Volume ne paroîït pas avoir gé- 

néralement contenté tout le monde. Le 

Programe dit cependant que Monfieur 

Boerhaave , ce fameux Médecin, dont l1 

grande réputation eft répanduë par toute 

l'Europe , a rendu un témoionage public 

de n’avoir encore rien vu de plus curieux, 

ni de plus complet dans ce genre. Il faut 

_ attendre que les deux autresVolumesayent 

paru,pour pouvoir aprendre file public fe 

trouvera du même fentiment que cet illu- 

ftre Phyficien, dont les décifions ont tant 
de poids. 

Dans le Cabinet de Sainte Céséuthe 

imprimé à Paris ir folio ,ilfe trouve dci 

ques Planches d'Hiftoire naturelle, & ent 

E 
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particulier une de Coquillages defquets- 

on y à donné les noms & fa defcrip- 

tion. | 

On trouve à la fin des Plantes du Pere 

BAR RELIER , dont la publication eft dûë 

aux foins de Monfieur de Juflieu ,diverfes 

Planches de Coquillages , dont on a donné 
aufli la defcription, 

On pourroit augmenter cette Lifte des 

noms de divers autres ouvrages qui ont été 

donnés fur la même matiere, mais j'ai cru 

qu’il étoit fufffant d’y parler des morceaux 

quincfont pointrépandus, dont on pourroit 

ignorer l’exiftence , ou qui ne fe trouvent 

que rarement.L’ALDROvVANDuS Ie GESNER, 

le Jonston , le Ronpezer, le Berrox 

font entre les mains de tout le monde, 

e’cft pourquoi ilauroit été inutile de les ÿ 

comprendre. 
Le SPECTACLE DE LA NATURE doit ce- 

pendant, avec juitice, trouver place ici: 
L’Autcur a la gloire d’avoir infpiré aux 

jeunes gens de lamour pour les riches 

Productions de la Nature, & peut-être 
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auîMi luia t-on obligation d’avoir réveillé 

dans le public l’ardeur qu’on y voit renai- 
tre pour les amufemens dc ce oenre. 

Cet Auteura beaucoup contribué à faire 

connoître le mérite & l’ucilité de lafcience 

de l'Hiftoire Naturelle, & a trouvé l’art de 

mettre le public à portée de voir facile- 

ment, agréablement & en racourci , tout 

ce qu'il n’auroit pü chercher qu'avec peine 

fur cette matiere dans le corps des Me- 

moires de l’Academie des Sciences , & a 

mis en même tems ce même Public en état 

de pouvoir profiter des obfervations , re- 

cherches & découvertes folides qui font 

dûüés au travail long & péhible de chacun 

des Académiciens qui Les ont faites. Il ef 

parlé dans fon livre des Coquillages; il en 

a même fait oraver quelques uns dontila 

donné en même tems la defcription. 

Onauroit peut-être fouhaité de trouver 

ici quelque chofe touchant les Reptiles * 

* Ce genre de:Curiolité eft p:: connu ici, 
& très peu de Curieux font fournis de ces. 
Animaux, qui font admirables quand. ils fe. 
&ouvent bien confervés.. 

Eij 
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& autres animaux dont il fera fait mention 

dans le Catalogue; mais Javoüe ingenu- 

ment que Je n’en connois pas affcs dans la 

quentité qu'il y en a, & quand je ferois en 

état d’y fatisfaire , le tems ne me permet- 

troit pas d’entrer dans ce détail, qui {e- 

roit une matiere au moins aufli étenduë 
que celle des Coquilles. Pour contenter les. 

Curieux , je ferai enforte de les nommer 

autant que je le pourrai, enles marquant 

dans le Catalogue , & de raporter ce qu'ils 

ont de curieux, fi j'ai le bonheur de trou- 

ver quelque Phyficien affés bien intention- 

né pour vouloir me faire faire connoiffan- 

ceavec eux, & me les rendre plus fami- 

liers. Si je me trouve encouragé par la fuite 

à faire de pareilles recherches, je tâcherai 

de me mettre au fait des chofes dont je 

ferai amas autant que ma profeflion peut 

mc le permettre, afin d’être du moins en. 

état de rendre raifon aux Curieux des cho- 

{es dont je ferai fourni. 
Dans la diftribution des Numeros que 

J'ai fait dans le Catalogue , jai eu atten- 
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tion de mettre les articles moins forts que 

j'aipû pour fatisfaire à la demand: que m'en 

ont fait les Curieux , afin de ne les pas 

obliger à prendre plufieurs fois les mêmes 

choies, ce qui autrement leur feroit de- 
. N 

venu incommode & à charge. 
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CATALOGUE 

RAISONNFE, 

DE COQUILLES, PLANTES 
Marines , Mineraux , Infectes , 
Reptiles & autres curiofités na- 
turelles. 

PREMIER TIROIR. 

| du Coguillier. 

N°. x. | Thrbinite apellée Porée= 

laine: 

La Porcelaine eft une Coquille très. va- 

rite dans fon efpece , quelques-uns y com- 

prennent mèmes celles que Fon apelle 

Olvss , & Rumphius les nommie pertes. 

Porcelzines : plufieurs Auteurs nomment 

les Percelaines Coquilles de Venuss la raifon 

eft qu’elles étoicnt en vénération auTempie 
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de Venus, dans la Ville de Gnide; cette 
Coquille lui fut confacrée au rapport de 

Pline , livre 9. ch. 25. parce qu’elle arrèta 
un Vaiffeau qui voguoit à pleines voiles , 

& qui portoit Les ordres de Periandre Tiran 

de Corinthe , pour faire Eunuque la jeune 

Nobleffle, ce qui empêcha que cet Arrèt 

fut excuté , ce retard ayant donné le 
tems de prendre les précautions néceffaires 

pour s’oppofer au deflein de Periandre. 

Mutian les apelle à caufe de cela Remoras ; 

Aldrovandus dit qu'on les nomme Porce- 

laines, par rapport à leur beauté leur éclat, 

& leur fraicheur | qui font les attributs de 

Venus ; & Gefner, qu’on eur à donné ce 

nom , parce que de leur maticre on faifoit 

la Porcelaine à la Chine: & enfin, felon 
d’autres , ce nom leur a été attribué , 4 {£- 
militudine pulesdi mulieris,propter rimulars. 

L’Arçuselt la plus rare & la plus précieu- 

f: de cette efpece | on Papelle ainfi pour k 

diftinguer des autres, par rapport à la quan- 

et de grandes & petites taches rondes 

femblables àdes yeux , qui font femées au. 



64 CATALOGUE 

au hazard fur {à fuperficie. Le fond en eft 

ordinairement petit gris , & les taches d’un 

canelle vif : cette Coquille eft cftimée des 

curieux. Celle ci en eft une des plus belles, 

on ne la trouve qu’au fond de la mer, ce 
qui fait la difficulté d’en avoir aifément. 

2. Trois Twrbinites | dont une Caffandre 

ou Harpe , & deux Geographiques. | 

Ea Caffandre où Harpe, eft une Turbi- 

aite dont la beauté ne fe peut décrire : fa 

forme eft agréable, & le mélange de fes 

couleurs rcjoüit la vuë. Cette efpece eft fi 

variée que les curieux ne peuvent s’empc- 

cher de la prendre plufieurs fois ; on ne 

(ait pourquoi Les anciens la nommoient 

Caffandre, le nom de Harpe lui convient 

à merveille , par la reffemblance qu’elle à 

avec cet inftrument ; Rumphius en trouve 

de trois fortes. Æurpsa Nobilis , la belle 

Harpe : elle à ordinairement des bandes. 

ou côtes tachetées très - vivement & plus. 

étroites que celles des autres Harpes, qui.fe 

détachent furun fond petit gris; celle-ci eft 

de cette efpece.. 
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La feconde efpece eft apellée Æarpa, 

fans épithete ; elle a des beautés differentes 

& ne cede à la premiere que du côté de la 

rareté. 

La troifiéme eft apellée Æarpa minor , 

la petite Harpe; ces Coquilles font d’autant 

plus belles, quand les côtes font également 

& reoulierement diftribuées : elles fe pê- 

chent dans la grande mer des Indes. 

La Geographique eft de l’efpece des Por- 

celaines: on la nomme ainfi par rapport 

à La raye & aux taches qui font fur fa {ur- 

face , & qui imitent affez le cours d’une ri- 

viere, exprimé fur une Carte Geographique : 

Rumphius là nomme Porcellana montofa , 
la Porcelaine montagnenfe. 

3. Deux grandes Wolutes à fond blanc ta- 

cheté de diverfes couleurs vives, connuës 
ici fous le nom de Tisrzou Damier , àcaufe 

de fes taches quarrées & régulicrement dif- 

tribuées ; Rumphius apelle cette cfpece 

Voluta Muficalis; d'autresles mettent dans 

les Cilirdriques ; il y en a une de ces deux 

qui a trois bandes jaunes ; elles ne font pas 
F 
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communes quand ces bandes s’y trouvent ; 

& quand elles font vives en couleur. 

4. Une grande Turbinite Digitale; Co- 

chlea digitata , connuë ici fous le nom 

d’Araignée male. Elle eft apellée Digitale 

ou Pentidathle, par rapport aux differens 

crochets ou doigts qui faillent autour 

d'elle. Rumphius lPapelle Æarpago mas, 

& la met dans l’efpece des Aïlees. 

5- Huit Coquilles, dont deux Bivalves 

de l’efpece des Conques de Venus ; deux pe- 
tites Porcelarnes nommées par Rumphius, 
Porceilana Gnitata. Deux Culs-de-Lampe 

où Sabots, & deux autres T#rbinites con- 

aués fous le nom de petit Bois véné | ou de 
Foudre. 

6. Trois Turbimtes, dont deux font con- 

nuës fousle.nom de Groffes Eguilles : elles 

fonta fend'blanc tacheté de pourpre;Rum- 

phius nomme cette efpece Srrombus primus 

five Alena , V Alene. L'autre eft une Pour- 
preapeliée vulgairement ka Becaffe. 

_ Quelques-uns ne mettent point de diffe- 

ænce entre les Pourpres & les Murez ; 
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leur forme n’eft pas cependant égale , & la 

Pourpre a ordinairement la queuë plus lon- 

gue , & la bouche plus ronde. On donne le 

nom de Pourpre & de Murex à toutes celles 

qui aprochent de la forme de ces fameufes 

Coquilles que l’on apelloit ainfi par raport à 

la couleur pourpre * que l’on tiroit de l’ani- 
mal qui y fejourne , couleur tant en répu- 

tation chez les anciens, qu’elle s’achetoit au 

poids de l’or.Ces deux efpeces font très-va- 

rices,on les fubdivife en Becaffes, Epineufesr, 
Brulées, Roties, &c. On en trouve dans plu- 
fieurs mers. La mer rouge produit les plus 

belles:Bonanni dit que par le mot de Awrex 

on doit entendre Saxorum afpera, les Poin: 

tes de Rocher ; il diftingue les Pourpres 
d'avec les Afurex , & il les apelle Pxrpu- 

rarum teffe. Celle-ci eft de la mer rouge. 

Ce qui la differencie des autres Pourpres eft 

-* Sionne fe fert plus de cette couleur que 
l'on tiroit dela Pourpre ou du Murex,pour les 
teiitures, ce n’eft pas qu’on en ait perdu lin- 
vention, comme plulieurs croyent , mais 
c'eft qu’on a trouvé le moyen d’en faire de 
plüs belles & à moindre frais, avecde la Co- 
chenille ou de la graine d’Ecarlatte. 

F ij 
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un très-droit & très-long tuyau * qui ref. 

femble aflez au bec d’une becaffe , & qui lui 
en 2 fait donner le nom ; fa tête eft fillon- 

née de rayures de differentes couleurs, & 

garnie de côtes arrondies qui toutes fe ter- 

minent en pointe vers le haut. 

- 7. Trois Coquilles, dont une très-belle 

Becaffe & deux autres Turbinites | connuës 
fous le nom de Cafque , apellées par Rume 

phius Caffis levis cinerea , Le C afque leger de 
couleur de cendre. 

8. Deux Twrbinites dont les parties de 

l'ouverture reprefentent parfaitement une 

orcille : Rumphius les apelle, Auris Mi- 

dé, VOralle de Midas. Elle eft extrème- 

ment rare ; ces deux-ci font garnies de leur 

peau ou écorce qui eft rayée & de couleur 

‘de maron: j'en ai deux autres qui font dé- 
couvertes & de couleur de rofe. 

9. Deux Porcelaines connuës fous le nem 

* Ce tuyau fert à placer la langue de l'a- 
nimal, qui eftfi dure & fi pointuë qu'il en 
perce les écailles des autres poiffons de mer 
dont il fe nourris, 
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d'Oeuf de Poule, Ovum gallinaceu»., où 
fous celui de V’enerea laëtea , Vi Coquille de 

Venus de couleur de lair : en effet elle eft 

d’une blancheur parfaite, & elle à vrai- 

ment la forme d’un œuf: on la diftingue 

des autres Porcelaines par l'ouverture de fa 

bouche qui n’eft pas droite comme celle 

des autres, mais un peu circulaire. 

10. Une très-belle 'olure à fond blanc 

marqué de bandes couleur de pourpre, vio- 

let, gris de lin , &c. Cette Coquille eft 

terreftre, elle fe trouve rarement confer- 

vée vers fon extrèmite : celle-ci eft parfaite, 

11. Deux grans Bois venës. Cette Co- 

quille eft de Pefpece des Afurex; on luia 

donné ce nom à caufe des differentes veines 

qui fe trouvent fur fa furface, & qui ref- 

femblent à celles de ces beaux bois vènés : 

quelques-uns la nomment Cochlez Hebrea, 

parceque fes taches approchent affez des ca” 

ritercs Hecbraïques; elle à le fond couleur 

de paille avec des taches & bandes d’un 

beau châtain; elle tient un peu de l’efpéce de 

celles que l’on apelle A fiques où Mrficales 
F ii} 
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12. Six Coquilles dont deux Bivalües ; 

& quatre Térbinites , entre lefquelles il y 

en a deux connuës fous Je nom de Burgan. 

C’eft la Coquille d’un limaçon qu’on trou- 
ve en Amerique, & que lon apelle vul- 

gairement le Perroquet , àcaufe de fes cou- 

leurs. On en tire cette belle nacre que l’on 

nomme Burgandine , qui eft plus eftimée 

que la nacre des perles. 

13. Quatre Turbinires, dont deux Tigres 

ou Damisrs , & deux autres apellées par les 

curieux, Brocard de foye , par la conformité. 

qu’elle a avec cette ctoffe, 

14. Trois pieces dont une Argus & deux 

digitales japellées par Rumphius,Corsuta di- 

gitata , [eu heptadaïlilus Plinis, la Cornue 
digitale : on la metici parmi les Araigness 

femelles, & on la difingue des autres en y 
ajoutant, 4 Oreille de Cochon, à caufe d’une 

élevation qu’elle a fur un des côtés, quiapro- 

che de cette refflemblance. : 

DEVXIEME TIROIR. 

45. Deux très belles Argus. 
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6. Deux grandes ÆZarpes. 

17. Deux grands Bois vénés parfaitement 

confervés. 
58. Trois Zérbinites dont deux Cafques 

rayés & tachetés , & une A4sfique. 
La Mufiqueeftun Adurex ainfi nommé 

par raport à la conformité de fes taches avec 

les lignes & notes de la mufique : elle eft 

diverfifiée de couleurs charmantes. Bonan- 

ni l’apelle, Afurex nulli pulchritudine fecun- 

dus , le Murex incomparable IL y en à 

d’efpeces differentes ; & lon apelke en 

France, le Plein-chant, ceiles qui n’ont que 

quatre rayes ou lignes : celle-ci cft très- 

belle. 

19. Quatre Turbinites dont deux Da- 

mizrs , & deux autres, connuës fous le norx 

d'Ecorchezss. ces deux-ci font des belles de: 

cette efpece qui eft extrèmement variée. 

20. Deux Murex apellés par Rumphius, 

Murex ramofus; le Aurex branchu : con- 

nu ici fous le nom de Chicoréz à caufe de fes. 

branches qui reflerablent parfaitement à 
cette plante ; ces deux font très-bien confer- 

vées. F iii) 
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21. Trois pieces ; fçavoir , un C'afque de 

couleur cendrée, & deux grandes Ecorchées. 

22. Deux Turbinites dont une grande 

Alêse, & un Baccin apelle Trompe Marine. 

Cette derniere Coquille eft nommée en 

latin * Buccinum Tritonis. {a forme eft fort 

belle;par arrangement de fes couleurs,elle 

reffemble affez à une queuë de Paon;elle fe 

pêche dans la mediterannée ; mais il eft très- 

dificile de la trouver entiere, & avec des 

couleurs vives qui fe detachent de deflus 

fon fond; celle-ci eft confervée jufques à 

lextrémite. 

23. Deux Oeufs. 

24. Deux Afurex raboteux , apeMés par 

Rumphius , Bracce Helucriorum , la Culote 

de Suiffe. 

2 5.DeuxG/oboftes ouTonnes, nommées en 

latin Cochlea pennata,& connuës ici fous Le 

nom de Perdrix. Cette Coquille eft ordinai- 

sement belle par la diftribution de fes taches 

* On donne ce nom de Buccin à toutes les 
Coquilles qui ont la forme de trompette , il y 
en a de beaucoup d’efpeces. | 
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qui feffemblent parfaitement à la plume de 

Perdrix, ce qui lui en a fait donner le nom, 

26. Trois Turbinites dont un Afurex apel- 

lé par Rumphius Caffis verrucofa prima , le 
Cafque 4 Verrucs, & deux Volntes nommées 

voluta marmorata , à caufe de fa pefanteur & 

de fes couleurs , connuës ici fous Le nom de 

Leopard ou Tigre; le fondeft d’un brun 

foncé avec des taches blanches en forme 

d’écailles de poiffon. 

27. Deux Turbinéss que les Holandoïs 

comme fes François nomment Postificia 

Thiaraou Mitra Papalis, la Thiareou Con- 

ronne Papale.Cette Coquille eft ornée d’une 

triple couronne en ligne fpirale , rcouliere- 

ment garnie de petits angles pointus;elle ref- 

femble parfaitement à cet ornemeut dont 

les Papesfe couvrent ordinairement la tête 

Les jours de ctrémonies ; elle a été de tout 
tems très-eftimée des amateurs, par raport 
à fa rareté, & aux belles taches vives & 

rouges qu’elle à fur un fond blanc; elle ne 

fe pèche qu’en plaine mer. ‘'anumai eneif. 

fort dangereux à cc que l’on dit. 
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28. Trois Turbinites dont deux Geogra- 

phiques & une Tonne cannellés à fond blanc 

& petites tachesde couleur orangée. 

29. Une Bivalve*nommée par Rumphius 

Offrenm echinatum; Huitre heriffee où epi- 
nenfe. I y en à de beaucoup d’efpcces diffe- 
rentes ; celle-ci eft extrèémement bien con- 

fervée, elle eft adherante à un morceau de 

Rocher , ce qui en fait la fingularité ; il eft 

difficile de les trouver entieres & avec leurs. 

pointes, 

30. Une Æuitre heriffée , aufli adherante 

à un morceau de Rocher. 

31. Cinq Zurbimites, dont deux petits. 
Bois vénés., une Becaffe , & deux pets 

Boutons. 

Cette derniere Coquille eft apellée par 

quelques-uns Fraife , en Hollande on la. 

*LesBivalvcs ne font recherchées des curieux 
qu’autant qu’elles ont leursdeux côté:;pour les 
avoir ainfi il les faut prendre en pleine mer, 
arce que cette efpece n’eft jamais jettée fur. 
s bords que l'animal ne foit mort , & dedix 

mille côtés de la même efpece que l’on y 
trouveroit , on perdroit fon tems à vouloir 
en aflortir deux qui puflent fe joindre : c’eft 
une épreuve qui fouvent a été faite, & tou- 
jours fans fuccès. 
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nomme le Bouton de Camifolle, & ici, le 
petit Bouto ; elle eft de l’efpece des Nerires 

ou Sabots ; Bonanni en parle en ces termes : 

Nerita nunquam [atis laudata; en cflet elle 

eft admirableselle fe trouve couverte de pe- 

tits grains femblables à la Perle ouau Corail 
rangés très-régulicrement en honc fpirale 

jufques au fommet , & alternativement va- 

riés de couleur; ces grains diminuent infen- 

fiblement à mefure qu'ils gagnent le fom- 

met de la Coquille & deviennent prefque 

imperceptibies : les uns difent qu’elle croît 

dans li mer du Brefil, d’autres difent dans 

la mer Rouge , & que Les pêcheurs l'a- 

pellent Cochlea Pharaonia, Ka Coquiile 

de Pharaon. 

32. Cinq autres Coquilles toutes pa- 

reilfes aux cinq qui font énoncées dans l’ar- 

ticle précedent. 

33. Une très-belle Ærwignée de moyenne 

grandeur. 

_34 Une Voluie apellée en latin, Voluta 

Pennata , & connuë en France fous le nom 

de Drap, d'or ; cette efpece eft ordinaire 
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ment d'une gran de beauté ; l’arrangement 

de fes taches très-varices, & la vivacité de 

fes couleurs , font un très- bel effer, 

Ons’eneft fervi fouvent pour des tabatieres 

auf bien que des Argus; il ÿ en à de bien 

des efpeces , & toutes avec des beautés dif 
ferentes ; celle-ci eft d’une belle oroffeur , 
& des plus parfaites que lon puifle 

trouver. 

35. Une très-belle Chicorce. 

TROISIEME TIROIR, 
36. Huit Coquilles dont fix Turbinites ; 

fcavoir , deux Wolutes, nommées Cigne ou 

Cierge , par raport à fa couleur d’un blanc 

jaune ; elle a ordinairement une tache vio- 

lette à l’extrêémité de fa bouche, ce qui fait 

que quelques-uns Pappellent POzix. Deux 

Porcelaines à tête de S:rpent | ainfi nomméés 

à caufe de leurs taches. Deux Zimas dont 

un eft apellé la Bouche d’or, & l’autre la 

Bouche d'argent , & deux Bivalues. 

37. Deux grandes Æarpes & une grande 
Perdrix. 

38, Deux grands Darriers & deuxÆZarpes. 
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39. Une grande Pourpre Epineufe * apel- 

te Chaufle-trape , € par la reflemblance 

qu’elle à avec l’inftrument de guerre que 

l'onnomme ainfi. 

Cette Coquille à la même forme que 

celle que f'onaptile Becaffe, avec cette dif- 

ference qu’elle eft garnie de pointes extrê- 
mement grandes & fines ; ce qui lui a fait 

donner en France le nom de B°caff: épineuf?; 

il s’en trouve d’une efpece plus petite, & 

dont les pointes ne font ni fi aiguës ni en fi 

grande quantité ; celle-ci eft beaucoup plus 

rare que les autres , & il eft extrémement 

difficile de la trouver avec quelques poin- 

tes confervées , & totalement impoflible 

de les trouver toutes entieres ; elle eft une 

* On donne ce nom d’Epineufe à prefque 
toutes les Pourpres,& tous les Murex qui ont 
des Epines. 

$ Le Chauffe-trape eft fait de façcon,que par 
la difpofition de fes pointes,ilen refte toujours 
de droites de quelque maniere qu’on le place ; 
on fe fert de cet inftrument aux lieux où l’on 
croit que la Cavalerie ennemie doit pañler,afin 
que fes pointes entrent dans les pieds des 
Chevaux, 
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des plus grandes & des plus belles de cette 
efpece. Rumphius la nomme Purpura acn. 

leata. 

40. Idem. 

41. Une Arous & un Dumier avec des 
bandes citron. 

42. Une extrèmement belle Wolute apel- 

Ke par Rumphius Nigella vera , que lestcu- 

rieux nomment ordinairement Brunette, 

elle a le fond d’un rouge brun très vif, ta- 

cheté d’écailles blanches;c’eft une Coquille 

des plus agréables. 

43. Une grande Thiare extraordinaire 
pour fa beaute & fa fraicheur. 

44. Une Brunette à fond canelle tachetée 
de blanc. 

45.Deux Oreilles de Midas de couleur de 
chair. 

46. Deux moyennes Chicorees. 
47. Deux Æarpes & une petite Arzignée. 
48. Une Bivalue cannelce Ë Raboteufe , 

apellée Chama ffriata ; Bonanni la nomme 
Concha Indica; VIndienne; en France on 
Vapelle , la féxille de Chou ou le Chou: {a 
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forme eft charmante, elle a à peu près le 

poids & quelquefois la couléur de marbre ; 
elle eft rachetée ordinairement de pourpre 
& de couleur de rofe : les curieux en font 
grand cas. 

49. Une parfaitement belle Globofée à 

fond blanc bandé de pourpre. 

so. Une Bivalue de l’efpece des Cœurs de 

Bœuf, auquel nom on pourroit joindre ce- 

lui d’Ærche de Noé; parce que le haut de 

cette Coquille reffemble à celle que l’on 

nomme ainfi. Cette efpece eft extrèmement 

rare & peu connuë ici; ce qui augmente fa 

beauté eft quand les deux côtés de fa ehar4 

niere fe trouvent noirs . à l'endroit de leur 

jonction ; elle eft toute blanche, cannellée, 

raboteufe & de la pefanteur du marbre ; 

. celle-ci eft une des plus belles que l’on 

puiffe trouver : elle ne croît jamais fur les 

côtes de l’Europe , on la trouve dans le 

Brefil : voici ce qui la diftinoue des Cewrs 

de Bœnf ordinaires : il fe trouve fur le haut 

une furface unie qui empêche que les deux 

extrémités des deuxcôtcs ne s’apprechent 
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comme aux autres Cœurs de Bœuf & ellca 
de petits crans extrèmement fins , qui lui 
{ervent de charniere. 

si. Deux grandes Alees parfaitement 
pointuës & rachetées. 

52. Deux Damers & deux Ecorchees. 

53. Deux Ponrpres épineufes nommées 
par Bonanni, Purpura rriangularis ; par 

raport à ce qu’elle eft divifée en trois faces, 

par trois rangées de rameaux pointus qui 

æflemblent à des feuilles pliées en deux : 

clle eft de l’efpece des Chauffe-trapes , & 
une des plus rares des épircufes.. On donne 
cenom de triangulaire à plufieurs épineufes 

qui font difpofées de la même maniere, 

54 Deux O:ufs & deux Perdrix. 

ss. Deux petites Porcelaines | deux pe- 

tits Bois vénés, & deux Araignées à oreille de 

Cochon. 

QUATRIEME TIROIR. 
Ce Tiroir eft extrêmement beau , iln’eft 

rempli que de Bivalues toutes d’une perfec- 

tion & d'une fingularité extraordinaire, & 

dont 

sinus 
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dont la plüpart font des jeux de la nature, 
On pourroit, pour ainfidire, fe fervir à cha 

que Coquille de ce Catalogue, des termes 

de parfaitement beau, d’extraordinairement 

bien conditionné , de perfection fanségale 

&c.Maispour ne pointennuyer par ces mots 

fi fouvent repetés & qui paroïtroient peut- 

étreaffectés& ridicules, je me contenteraide 

faire fentir la rareté de certaines Coquilles , 

quand loccafion de le faire l’exigera , étant 

neceflaire d’eninftruire les Curieux, & l’on 

pourra en admirer la perfection & la beauté 

enles venant examiner. 

56. Une Bivalve nommée Pinne Ma- 

rinne. 

Cette Coquille fe trouve dans le fables 

les Auteurs lui ont donné diferens noms: 

les Latins l’ont apellée Pinna; Vs François 

la nomment Nacre , à caufe de la beauté de 
foninterieur , & vulgrirement Jarbor ou 

Jambonnan felon fi vrandeur. 11 y enade 

plufieurs efpeces ; les unes ont des pointes, 

les autres n’en ont point : elle demeure 

toujours fichée dans le fable par le bout 
G 
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qui eft pointu , & s’y tient attachée avec- 
une queuë femblable à de [a laine ou de La. 

{oye qu’eile a ordinairement à un de fes co- 

tés. On employe cette foye ou laine à dif- 

ferens ufagesdansles pays oüelle fe trouve; 

il y en a d’extrème ment grandes. 

57: Un petit Cœur de Bœuf en, Arche de 

INoe. 

58. Une Brvalve apellée en latin, Chara 

littterata , connuë en France fous Le nom. 

d'Ecriture Chinoïif, pat raport à la confor. 

mité de fes rayes avec les caracteres de l’écri-. 

ture Chinoife : en Hollande on la nomme 

la Nate de jonc ; je n'ay pris de ces efpeces 
que celles que j'ai trouvées également mar 

quées des deux cotés ; elles ne font pas 

communes quand elles ont les couleurs vi- 

ves & diftinctes. Cette efpece eft fort va-. 

rice. 

59. Deux Brivalues, Corques de Venus. 

Ces deux- ci font des rares de leurcfpece, 

parce qu’elles. font vivement tachécs de, 

noir à une des parties de leur jonétion, ce 

qui ne leur eft pas ordinaire. - 
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60. Une grande Ecriture Chinoife. 

61. Un petit Chou vivement tacheté de 
pourpre. 

62. Un dit plus grand. 

63. Une grande Æuitre dont la forme eft 

finguliere. Rumphius la nomme Offreum 
Plicatum miausyquelques-uns lui donnent Le: 

nom d'Oreille de Cochon , mais Le plus ordi- 

nairement & même en Holande,.on la con- 

noît fous celui de Crete de Coq ; elle eft rare 

& toujours fort brillante en dedans ; quel- 

quefois on l’appelle l’4%/e de Chauve-[ouris. 

64. Une dite. | 

65. Un grand Chou. 

66. Une grande Awitre épineufz, d’une 
forme particuliere. 

67: Une grande Auitre extrèmement ba. 

roque & prefque noire en dehors, & en de- 

dans. On la nomme en latin Ofreum divi. 
{um: on la connoîticifousle nom de 242 
seau , & en Holande fous celui de. Croix où: 
de Crucifix , parce qu’elle: reffemble affez: 
à lune ou à l’autre de ces trois chofes.Cette: 
Coquilleeft dansune haute réputation pouse 

Gi, 
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fa grande rarete : elle a La forme La plus ir- 

reoulierc. 

68. Un dir plus petit. 

69. Une Bivalve parfaitement reflem: 

blante à un cœur, aufli en a-t’elle confer- 
vée le nom : elle eft d’une très-belle forme; 

il s’en trouve de differentes efpeces. Celle- 

ci eft apellée Le Cœur de Venus ; elle eft den- 

tellée tout autour , avec de très petites 

cannellures, & un travail extrémement le- 

ger fur fa furface;les curieux la recherchent 

par raport à [a régularité de fon travail. 

70. Tdem 

71. Deux Æuitres épineufes fingulierement 
attachées l’une à l’autre. 

72. Une Huitre heriffée de tous fes côtés, 
dont les branches font fortes & prefque 

quarrées par le bout. Cette efpece eft extrê- 

mement rare. 

73. Un groupe de cinq Huitres adheran- 

tes les unes aux autres. 

Cette Coquille eft nommée par Rum- 

phius Offre cratium; les Curieux la nom- 

ment ici la Fewslle, parcequ’elle lui refflemble 
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& aufi parce qu’elle eft prefque toujours 
attachée à un petit morceau de bois qui lus 

fert,pour ainf dire, de branche ; on trouve 

de même ce morceau de bois à une des cinq 

de ce groupe. Cette efpece ef fort rare, & 
il eft encore plus rare d'en trouver une fi 

grande quantité attachées enfemble. 

74. Deux Auitres dont l’une a une forme 

extraordinaire & l’autre cft plate ; cette 

derniere fe nomme en latin Offreum placer 

tiforme., five Ephippium ; la Selle; quel- 
ques uns y ajoutent Polomoife où Angloife ; 

ici on la nomme la grande pelure d'Oignon. 

Ces deux efpeces font réputées rares. 

75. Une grande Huitre épinenfe. 

76. Une autre Huitre dont les pointes 
font très-grandes, & qui eft adheranteàun 
morceau de Rocher. 

77. Une Aure où Conque de Venus! 

connue fous le nom de Levantine, & vul- 

gairement fous celui de Gourgandine; en 

Holande on la nomme Covcha veneris vetu- 

le propter ruzas. Fe n’a point de couleurs 
elle eft cannellée profondément & fes can 
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nelures forment des efpeces de feuillets: 

érès-faciles à rompre. On la reconnoît pour. 

être extrêmement rare. 

78. Deux Bivalues dont une eft unCœur 

de Bœnf, eannellé & couvert de petits tu- 
bercules en forme de Thuiles; on nomme: 

cette Coquille en latin Buccardium ; elle fe 

trouve en Perfe & dans la mer rouge; le 

dedans doit être rouge ; il yena d’une autre. 
efpece dont le dedans eft blanc. 

L'autre Coquille de ce numero eft une 

efpece de Noix de mer très-réguliereme nt. 

tachetée. 

79. Une grande Ecriture Chinoife. 
80. Une efpece de gros Cœur de Bœuf,. 

cannellé très profondément & feuilleté , 

dont j'ignore le nom; elle eft fi rare que je 

n'ai trouvé perfonne qui m'’ait dit lavoir. 

vuë, & c’eft la feule que j’aye trouvé méme 

en Holande ; fa forme eft admirable. 

81. Une efpece de Crête de Coq toute 

garnie de pointes & fingulierement atta- 

chée à un morceau de Rocher. Rumphius. 

\à nomme Offrenm plicatum majus ;. c'eft La. 
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plus rare de cette efpece. 

82. Un double jeu de nature qu’il n’eft 

pas facile derendre par écrit. C’eft une pe- 

tite Huitre epinenfe nichée fur l'extrémité 

d’une petite plante marine qui reffemble à 

une fleur, laquelle plante fe trouve adhe+ 

rante à un caillou ; la difpoftion de “ce 

groupe reflemble affez à un Æéamme : cet 

affemblage eft extremement joli. 
83. Un groupe fimgulier , formé par. 

deux grandes Æuitres & une Feuille. 

84. Une Crete de Coq , d’une efpece par- 

ticuliere ; je n’en ai point encore vû decette 

forme. | 

CINQUIE ME TIROIR. 

85. Six Tarbinites , dont deux Tonnes- 
cannellees & tachetées. Deux Porcelaine 

apellces,perites Argus à caufe des petitesta=. 

ches blanches qui font femées fur fa furface. 

Une G cographique , & une autre Porcelaine, 

86. Deux Perdrix & deux Harpes. 

87. Trois Coquilles dont deux Tigres ou. 

Damers à fond blanc & bandes jaunes, ta- 
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cheté régulierement de pourpre; & une 

Chicorée. 

88. Deux Turbinites dont un Buccir 

apellé vulgairement le Fufcan ou la Que- 

notlle , par la reffemblance qu’elle à avec 

ces inftrumens dont la plüpart des femmes 

{e-fervent pour filer , & que l’on nomme 

Fufeau & Quenonille. L’autreeft une grande 

Alene. 

89. Deux Æfurex cpineux, apelles vul-= 

gairement ÀRories. 

90. Quatre Turbinites dont deux Draps 
d'or, & deux Ecorchées. 

91. Deux moyennes Chicorces, 

92. Une Ecorchée, une Thiare , & un 

Brocard de [oye. 

93. Deux Porcelaines, deux Fuftaux, 

& deux petits Bois venés. 

94. Deux Chicoress. 

95. Une très belle G/obofes à fond blanc, 

avec des bandes ondées de couleur pour- 

pre, & un Tigre à bandes couleur de citron. 

96. Deux Harpes & une Becaffe. 

97. Six pieces; fcavoirune Geographiqu»; 

une 
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üne Porcelaine à 1êre de S erpent ,dceux Da: 

miers,& deux A{urex rabotenx à fond blanc. 

98. Deux7 wrbinites à fond jaune tachettées 

reoulierement de pourpre foncé , apellces 

en latin Afeta butiri | & connuës ici fous le 

nom de Plote de beure; elles ne font pas 
communes à trouver belles. 

99. Une Argus & un Ocuf. :3 

100. Deux Chicorées. 

101. Une Thiare, & une Brunctte d’une 
couleur extraordinaire. 

SAXÆTEM EN Fd ROUTE 

102. Une Chicorce , avec deux écailles de 

Tortué. 
103. Deux grandes Harpes. 

104. Deux Perdrix, & une Geographique: 

105. Une grande Chicorée. 
196. Une grande Turbinite | nommée en 

latin, Crmbinm,la G ondole,8& connue ici fous 

le nom de Couronne d’Ethiopis , à caufe de 

la tête de cette Coquille qui forme une cou- 

ronne pleine d’angles pointus également di- 

ftribués en ligne fpirale avec un bouton de 
H 
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couleur d’ivoir dans le milieu; le refte de la 

Coquille eft couleur de noifette;elle fe trou- 

veen Perfe; quelques Latins la nomment 

Velnm nauticum. 

107. Deux autres Couronnes d’Ethiopie 

d’une efpece differente , à fond couleur de 

paille. 

108. Deux Æf#rex Rabotenx ou Culo- 

tes de Suiffe. 

109. Deux groffes Plotes deBenre, très-vi= 

vement & très-rcgulierement tachetées. 
110. Un Æfurex garni par tout de poin- 

tes noires fur un fond blanc; ces pointes 

vont en ligne fpirale , & en diminuant du 

bas en haut. Rumphius l’apelle Caffis verru- 

cofa prima, five Ceramica, aparamment parce 

qu'il fe trouve dans le golfe de Carie pro- 
che Hilicarnafle, le Cafque plein deverruës. 

Cette efpece n’eft pas commune, 

111. Deux Args. 

112. Deux Tonnes Gannellees de differen- 

tes efpeces, chacune avec un petit bouton 

d’une couleurextrèmement vive fur l’extre- 

mnité de fa tête. 
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113. Deux Afurex apellés, Aurex Saxa- 
silis , le Rocher; il n’eft pas commun; & un 

petit Bois véne. 
114. Deux petites Porcelarnes &une Arui- 

gnée. 

115. Deux Boëtes Rondes garnies de 
Verre,& remplies de differens Infectes. 

SEPTIEME TIROIR. 

116. Deux Ecailles, & un Squelette de 

Tortue. 

117. Une grande Towre , & une grande 
Perdrix fingulierement tacherée. 

118. Un Cafque a Verrues & un Rocher. 
119. Une grande Araionee. 

120. Deux Couronnes d'Ethiopie. 

121. Deux Porcelaines, un Cœur de Bœuf 

& une Chicorée. 

122. Une Urivalve dont la forme reflet: 

ble affés à la Poupe d’un Vaiffeau , apellée 

ordinairement Nautilus Papiraceus: le Nan- 

tile de Papier: par raport à l'extrême délica- 

telle de fi Coquille qui eft auffi mince que 

du papier ; d’autres la nomment Maurilus le- 

Hij 
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gitimus ou bien Ovum Polypi. Ce Nantile eft 
Blanc, tranfparent , poli & fragile ; il a des 

rayes ou cannelures longues & rondes: il fe 

trouve dans la mer Adriatique. Quelques- 

uns ont prétendu que cette Coquille à don- 

né l'idée de la conftruction des premiers 

Vaiffcaux & que ce fut Pompilius qui en 

fut l’inventeur ; c’eft pourquoi les latins 

l'apelloient Pompilus: V Animal qui habite 

cette Coquillecft très-fingulier; on entrou- 

ve la defcription dans le Spectacle de la Na- 

ture tome trois, folio 231. on l'apelke Masse 

tilus Papiraceus pour la diftinguer d’une au 

tre efpece que l’on nomme Nautilus Crafus, 

le Nautile Fort , dont la Coquille eft moins 

fragile. Celle ci efttrès-grande & fort faine 

ce qui eft difficile à trouver , à caufe de fa 
legerete; les curieux l’eftiment beaucoup 

quand elle fe trouve entiere. 

123. Deux Afurex, apellés en Îatin Peffrs 

Perfica, la Robe Perfienne, parce qu’elle 

ite l'étofe dont fe couvrent la plüpart des 

Perfes. On y voit resner àcommencer du 
Des jufquesà la pointe deux Petitesraies d’un 
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fouge noirâtre : on la trouve dans la mer de 

Perfe ; elle eft rare & fort eftimée par Bo. 

nanni. 

124. Un grand Chou. 
125. Deux Ecailles de Tortuë, & quatre 

Fondres. 

126. Deux Porcelaines , & un Cœur de 

Boœnf. 

H CNT IÉEME JPLRORRE 

127. Deux Arous, deux Gcographiques 

une Aadrepore ou plante pierreufe, apelice 

vulgairement l'Oriller de Mer, & une aus 

tre petite plante cruë fur la tite d'un 

Lepas. | | 

128. Une efpece de Afu-ex à fond aurore, 
dont la tête ft garnie de grandes pointes 

rangées en ligne fpirale , & deux Araignées 

de differente efpece. 

129. Deux orofles Porcelaines 4 tête d, 

Serpent , deux Geographiques , une Aadre- 

pore , ou Oreiller de Mer , & une Araignée, 

130. Un grand Tigre, & un grand Bre- 
sard de Soye. 

H iij 
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131. Deux Limas à fond blanc , avec un 
bouton brillant fur l'extrémité de leurtête, 

apellés vuloairement , l'Ocil de Bœnf.& une 

Cruflacée * nommée Our/in ou Gros bouton. 
Ce Bouton eft artiftement & reoulierement 

travaillé par la nature ; les Grecs l’ont apel- 

lé Calix Echinatus , le Bouton heriffonné ; 

d'autres l’apellent Cydaris Atauri;il yena 
de differentes efpeces. Le poiflon qui l’ha- 

bite cft le mieux armé de tous, ileft rond 

cemme une boule, fon corps eft tout cou- 

vert de pointes dont il fe fert au lieu de 

pieds, & il marche en roulant ; les Natura- 

liftes confervent quelquefois cette Coquille. 

© # On appelle ordinairement Cruflacées ,les 
Poiflons dont la Couverture eft d’une matiere 
legere & fragile, & ceux dont les Ecailles 
font molafles , tendres, & minces ou divifées 
par des jointures differentes, & compofées de 
plufieurs pieces,ainfi que celles desEcreviffes de 
mer, des Cancres , des Crabes ; ‘il fe trouve des 
Cruflacées, comme l’Ourfin dont il eft parlé 
dans ceN>, defquelles la Couveriure ne forme, 
pour ainfi dire , qu'une croute extrèmement 
fragile, On apelle au contraire reffacées , les 
Poiflons dont les Ecailles font fortes, épailles, 
& d’une feule piece, comme les Huitres, les. 
Peroncles, & autres Coquillages, 
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avec fes pointes, mais elle eft bien plus belle 

quand elle en eft dépouillée ; elle fe pêche 

dans la MerRouge. 

132. Une Afadrepor: nommée vuluaire- 

ment le C'hampignon de mer , par raport à fa 

parfaite reflemblance avec nos champignons 

ordinaires ; & une autre plante cruë fur la 

tèted’un Lepas. 

133. Un autre Bouton hé-ffonne, apelle 

Diadema Turcarum ; une Plante marine 

cruë fur une petite Coquille, & une autre 

Plante très-legere connuë fous le nom de 

Dentelle ,pax raport à la délicatefle de fon 
travail. ‘ | sf: 

134. Un autre grand Æeriffon demer d'u- 

ne matiere plus folide, fur le dos duquel il 

y a une efpece d'étoile percée à jour, très-le- 
gerement: on le nomme Echinus Julcatus 

primus. l : 

135. Une Biva've toute blanche apellce 
en latin, Corcha imbricata , connuë ici fous 

le nom de la Twilez par raport à fa forme qui 

aproche de celle de nos tuiles , elle fe pêche 

dans la mer rouge, il y en a de differentes 
H ii} 
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fpeces, garnies d’élevations plus ou moins. 
fortes. 

136. Une Araignee femelle , & deux 
petits Bois venes. 

136. Une Araignee male. 

137. Un moyen Nautile de papier avec 

des taches rouffatres fur l'extrémité de fon 
arête. 

NEC SI EME CTTR O FE: 

Ce Tiroir necontient que des Mineraux, 

Criftalifations, Petrifications & autres ma. 

ticres pierreufes entre lefquelles ce qu'il y a. 
de plus remarquable , font. | 

138. Un tres riche morceau deMine d’Ar- 

gent , dans lequel on aperçoit ce métail 

diftribue par lames & feüilies, dans tous les 

cotés & fentes de la pierre ; & trois autres 

morceaux de Mine d'Or. 

DINAVE STE TE TKR OT. 

139. Quatre Bivalves de differentes efpe- 

ces & deuxUwivalues apellées vulgairement 
Orcille de mer ; on lui à donné ce nom par 
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gaport à fa refflemblance avec l’Oreille hu- 
maine ; Bellonius l’apelle la Grade Patelle.. 

L'Oreille de mer n’a qu'uneEcaille comme le 

Lepas, étant de l’autre côté attachée au Ro- 

cher ; elle eft de Nacre en dedans , & rude 
au dehors | marquée de plufeurs lignes tor- 

fes au bout defquelles ily a des trous, qui 

de même que les lignes, vont toûjours en: 
agrandiffant à mefure qu’elles s’éloignent 

davantage de la tête de la Coquille ; elle fe 

trouve fur nos.côtes, mais elle eft rarement 

belle & confervée ; le deflus doit être d’un 

beau verd. 

140. Trois pieces, dontune Bivalue tonte 

blanche & unie, très rare, une autre Bivalve 

auffi blanche & canellée avec de petits. 

Tubercules ; elle imite nos rapes a bois ». 

ce qui lui a fait donner le nom de Rape; & 

une Urivalve ap-il£e Patella par les Latins ». 

& Lepas parlesGrecs. Quelques-uns lapel- 

lent Ecaille de rocher , parce qu'on ly 

trouve toujours attachée: elle n’a qu'un 
côté comme l’Orcille de mers il y en a de 
plufieurs efpeces. Cette Coquille eft tranf- 
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parente , & paroît ordinairement belle 
quand on la regarde à travers Le jour; ily 
ena de cette efpece que l'on apelle Oil de 

Bouc. 

141. Deux Fuitres heriffonnees. 

142. Six pieces dont deux Afoules, deux 

L:pas,& deux Petoncles,ou}Peignes ; il y en 

a de differentes efpeces & de toutes cou- 

leurs : les unes à oreilles Cgales , les autres à 

orcilles inegales , & enfin quelques-unes 

avec une feule orcille : d’autres ont le fond 

uni,& d’autres font cannellées raboteufes & 

Tuberculeufes; l'efpece qui eftcomprife dans 
ce numero eft tres-cftimée en Hollande ; 

elle eft ordinairement unie,grife oucaffé au 

fait, pardeflus , & trés-blanche en deffous : 

elle eft mince & fragile ; ce qui fait la dif- 

culté de la trouver entiere; on la connoit 

en France fous Îe nom d'Eventail. 

143. Deux petits Cœurs de Venus. 

144. deux Ecritures Chinoïfes, 
145. Une Crete de Cog. 

146. Un Groupe de trois Crétes de cog. 

147. Trois pieces dont un Evertail & 



RAISONNE’, &c. 3 

deux autres Peroncles apellés vulgairement 
le Aantean Royal. C’eft la plus belle decet« 

te efpece : elle eft ordinairement cannellée 

& raboteufe , &doit avoir des couleursva® 
riées & très-vives. 

148. Deux Cœurs de bœuf en Arche de: 
Noe. 

149. Deux Æuitres heriffonnees. 

150. Deux petits Nawiiles papiracis , & 
un Zepag. | 

161. Trois Bivalues , dont un Chox , & 

deux Fraifes. Cette dernicre eft une efpece 

de petit Cœur triangulaire cannele, & ainft 
apellé, par raport à de petits tubercules rou- 

ges femblables à ceux des fraifes , qui s’éle- 

vent fur fes cannellures ; elle fe prend dans 

fa Jamaïque : Bonanni leftime beaucoup , 

il l'apelle Corveneris leviter imbricatus :elle 

n’eft pas commune. 

152. Une Ecriture Chinoife, & un Chou. 

153. Deux Bivalves , apellées en La- 
tin Solen lignormm : fa forme eft particu- 

liere, fon deflus eft blanc & cannellé,avec 
de petites rayes violettes : Le dedans eft tout 
Violet ; elle eft fort rare. 
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154. Deux petits Naurles , un Lepas & 

deux autres Frvalves apellées parRum phius, 

Tellina Violacea, là Tenille violete. 

ONZIEÈEME TIROTEK: 

155, Six Bivalves de differentes efpeces. 
156. Deux efpeces de Noix de Mer € 

une Æuitre heriffonnee. 

157. Une Auitre épinenfe à fond blanc & 
petites taches noires. 

158. Huit Bivalves d’efpeces differentes, 
dontentre autres une Tezille violette, & 

unc toute blanche que l’on apelle vulgaire- 

ment le Chagrin, par raport aux petits grains 

{errés & piquans dont elle eft couverte. 

159. Deux Auitres herifess, & deux pcti- 
tes Pinnes. 

160. Deux AZanteaux Royanx. 

161 Un grand Chon. 

162. Un vrai Concha Venéris , garni de 

pointes, & ainfi apellé, 4 fmilitudine perfsta 
pudendi wulieris, cum coloribus © pilis; on 
n'en trouve jamais toutes les pointes en- 
ticres.. 
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163. Deux petits Choux. 

164. Deux petites Æuitres très-épineufes ; 

& un Cœur de Venns. 

165. Deux Concha Veneris. 

166. Trois Bivalves , dont deux diferens 

Wantsaux Royanx , & une autre toute 

blanche apellée la Tricoree; cette efpece n’eft 

pas commune. Rumphius la nommeC'h4ma 

Scobinata; on ’apelle ici la Lime. 

167. Deux petits Onr/ins, deux petites 

Tuilées ; & un Cœur de Venus. 

168. Deux Æuitres épineufes & une Ecri- 
ture Chinoife. 

169. Deux Tricotées ou Limes. 

170. Une Ecriture Chinoife | & deux 

Huitres hériffess. 

171. Deux petits Choux. 

172. Deux Rapes & un Aantean Royal. 

DO DV TE ME TIROTEK) 

173. Deux petites Robes Perfinnes. 

174. Deux petites Chicorées. 

175. Deux Bivalves deux Lepas, & un 
Oeillet de mer. 

176. deux Fufeanx. 
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177. Une Turbinite apellée vulgairement 

V'Efcalier, où le Cadran; cette Coquille eft 

des plus admirables , tant pour la régularité 

de fon interieur qui reffemble àun efcalier 
tourné, & en pointe , que par raport aux ta- 

ches régulieres qui fe trouvent deflus fa 

furface ronde, qui a la forme d’unCadraniles 

Latins l’apellent, Cochlea umbilicata ; elle 

fe pêche dans la mer des Indes ; quelques- 

uns l’apellent la Per/peélive ; en Angleterre 

on la nomme la Rofêtie d'Epinette : en effet 

elle y à beaucoup de raport : celle ci eft une 

des plus belles de cette efpece. 

178. Deux Pourpres epineufes à fond blanc 

& épines noires; il y a diverfes efpeces de 

ces Pourpres: les Curieux les diftinguent 

par les noms deBrulées, ou Roties : les Bru- 

lées font celles qui font prefque noires dans 

toutes leurs parties; & les Roses , celles qui 

ont des épines extrêmement noires, qui 

fe détachent de deflus un fond blanc ; cette 

efpece eft la plus rare : elles font très difhci- 

les à trouver parfaites: ces deux font des 

mieux confervées ainfi que plufieurs autres 

que j'ay de la même efpece. 
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179. Deux Æarpes. 

180. Une petite Rosie & deux petits Bon 

tons de C'amifole. 

181. Un grandCadranextraordinairement 

vifen couleur. 

132. Deux Rotres. 

183. Deux petites Becaffes epinenfes. 

184. Deux Limas , deux petits Bois vénes ; 
ê& une plante marine cruë fur une très-peute 

Coquille. 

185. Deux petits Boutons de Camifole 8 
ün Cœur triangulaire 

186. Six Eguilles* de differentes efpeces ; 

ces Coquilles font extrémement varices 

dans leurs formes & dans leurs couleurs: 

on lesnomme ainfi ,parce qu’elles font lon- 

gues & pointuës ; ileft difficile de les ren- 

contrer bien aiguës par Le bout : prefque 

* Ce mot d'Ezwille que l’on donne à ces Co- 
quilles pour les diftinguer des autres , ne doit 
pas être pris ici pour le petit morceau d’Acier 
dont les femmes fe fervent ordinairement 
pour coudre, mais pour Obelifque, Pyramide, 
ou Clacher que ce mot fignifie quelquefois. 
Ce nom ne leur eft donné que dans ce fens & 
parce que leur forme eft piramidale. 
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toutes celles que j'aile font très-regulierez 
ment. 

187. Deux Rories. 

188. Deux Brulées. 

189. Une Cilindrique à fond couleur d’or 
&écailles blanches:cette coquille eft unedes 
plus rares que J'aye vüë en Hollande : elle 
eft extrèmement belle & des plus grandes 

qui fe trouvent de cette efpece : j’en ignore 

tout àfaitle nom;elle eft auflirare, & j'ofe 
dire audi belle que , l’Amirale dont ils. font 

tant de cas dans la Hollande. 

190. Une dite. 

191. Une dite. 

192. Deux orandes Rories. 
193. Deux petits Vautiles forts gravés ; 

& deux petits Ocillets de mer. 

194. Une Harpe, avec deux Bivalues de 
differentes couleurs dont une des deux eft 

apellée la Caffagnete. 

195. Un Drap d'Or, une Brunette ,& 

quatre petites Porcelanes. 

196. Deux grandes Ecorchées & une Tur- 

dinite connuë fous le nom de Coxronne: 

imperiale 
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Impériale; en latin Voluta Coronata; cette 

derniere eft fort belle, rare & très-eftimée 
des Curieux. 

RARE ZAE AE... Tt RO JR: 

197. Six pieces dont deux petits Foudres, 
deux Lepas , & deux petites Becafes. 

198. Une Thiare ,une grande Becaffe, & 

une autre Zarbinite que felon Bonanni on a 

apellé en France, la Plume , par raport, à ce 

qu'il dit, à fa reflemblance avec la plume 

d’Autruche. Les Hollandois la nomment, 

Mitra Epifcopi, la Mitres ce qui paroît 
plus convenable à {a forme; Le fond en eft 

blanc, & elle eft d'autant plus eftimée 

quand les taches rouges qui y font irrégulie.. 

tement femées, font vives en couleur. 

199. Deux petites Porcelaines, deux au- 

tres Turbinites , & deux /Zarpes. 

200. Deux petits Cœurs de Venus, & deux 

petites Arous. 

201. Deux Fufraux. 

202. Quatre E gilles de diverfes efpeces 

& deux Dæmiers a bandes jaunes, 
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203. Une Aléne & deux Harpes. 

204. Deux Ailées , apellces. par Rum- 

phius Epidromis Albus , & connuesen Fran- 

ce fous le nom de Towrterelle où Pigeon 

blanc : elle n’eft pas commune ; on l’eftime 

quand fa pointe eft bien entiere & qu’elle 

eft d’un beau. blanc; il y en a aufli de 

grifes. 

206. Une petite Gourgandine , deux petits- 

Boutons de Camifole, & deux Olives très. 

brunes apellces vulgairement la Veuve ,oula 

ÂMorefque : les Olives ne font pas ordinaire- 
ment de cette couleur ; les. plus eftimées de 

cette efpece font celles qui font d’une feule 

couleur , ou très-brune , ou de-veritable 

couleur d'Olive. | 

206. Deux Rochers & quatre petites 4r- 

gus. 
207. Une Aufique, un Plein-chanr, & 

deux Harpes. 
208. Un Murex Pentidaïülile |apellé par 

quelques-uns Cornnta nodofa, & connuë en. 
France fous le nom de Storpion ; cette Co-. 

Quille eft une des plus rares & des plus. 
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difficiles à trouver parfaite & confervée : 

fa beauté conffte en ce que les pates qui 

font très-fragiles doivent être entieres bien 

nouées , & tortuées , avec une queuë fort 

courbée ; l'interieur de fon ouverture doit 

être orné de differentes rayes vives : on l’a- 

pelle ainfi par la refflemblance qu’elle a avec 

Fanimal dangereux qui porte ce nom; elle 

ne fe pêche que par hazard dans les Indes & 

y cft même rare:il y en ad’une autre efpece 

que l’on apelle le Scorpion Femelle ; elle n’eft 

ni fi belle ni fi rare. 

209. Huit pieces dontdeux Ælénes , deux 

petites Porcelaines, deuxefpeces de Aurex 

& deux Eguilles apellées Ssrombus Angulo. 

fus; lEguille à angles : on là met ici dans 

Vefpece de celles que l’on nomme Chemille, 

ou parmi les Clochers. 

210; Un Cadran, & deuxpetits Boutons 

QVATORZIEME TIROIR. 

211. Huit Bivaluss dont deux C'affaone= 

tes, deux Terilles violettes, & quatre autres: 

dé: differentes efpeces.. 
Li 
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212. Un Chou très-vivement tacheté. 
213. Une Tuilée, & un Manteau Royal. 

214. Deux Petoncles ou Evantails. 

215. Deux Texilles violettes , une Pinne 

Marine, S& une autre Bivalue plate & écail- 

lea fond gris de maur & bandes d’un blanc 

file, dont le dedans eft d’une très belle 

Nacre : j'en ignore le nom ; elle eft affcs 
rare. 

216. UneBrvalve parcillea la précedente, 

& une Twilee. 

217. Deux vrais Coucha Vrneris avec 

pointes. 

218. Deux peutes Tulees & une Autre 

beriffonnee. 

219. Un Cœur de Bœuf en arche de 
IVoe. 

210. Un dit. 

221. UnChou & une grande Ecriture 
Chinoife. 

222. Une petite Æuitre épinneufe, à fond 
blanc & épines de couleur incarnat ; elles. 

font diffciles à trouver de cette couleur. 
223. Deux petites Pranes marines | & 

Li 
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quatre autres Bivalves de diverfe efpeces. 

224. Deux Cœurs de Bœuf. 

225. Deux Fraifes , & une petite Autre: 

_épineufe à fond blanc. 
226. Deux Cœurs de Venus. 

227. Une petite Æxitre très -épineufe- 
deflus & deflous , à fond blanc & taches 

noires; elle eft attachée à un morceau de 

Corail blanc : cette Coquille eft admirable 

pour fa délicateffe, 

228. Deux très- petites Twilees , deux 

Cœnrs triangulaires, & deux autres Bivalves 

de differente efpece. 

229. Un grand Cœur de Venus. 

QUINZIEME TIROIR. 

230. Six pieces, dont deux Sabots, deux 

Tigres à Ecailles,& deux Bivalues. 

231. Ur Adurex raboteux ,& deux Da- 

miers. 

232. Huit pieces , dont deux Egwilles, 

deux petites Argus ,& quatre autres diffe- 
xentes 7#rbinites. 

233. Deux Brulées & deux Draps d'Or. 
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234. Deux petites Becaffes & une Alône. 

235. Deux Chagrins, deux Fraifés à 

deux 7 érilles. 

236. deux Roties , deux Limas 4 peau de 
Serpent & deux Porcelaine. 

237. Deux extrèmement belles Æarpes 
de la rare efpece, 

238. Deux petits Fufeaux & une petite 

Becaffe cpineufe. 

239. Un Plein-chant, deux Harpes & 
une Æfufique. 

240. Deux Brulees & une AAufique.. 

241. Deux Foudres, & un petit Chou. 

242. Six differens Limas & deux petits: 

Bois venes. 

243. Une Æuitre epineufe adherante à um: 

morceau de rocher , & deux C 4/ques. 

SE MATE ME ATROLIRT 

244. Une grande Turbinite très vive en: 

couleur apellée vulgairement, le grand Caf” 

que,ou le T urban. | 

245. Une grande Chicorez.. 

246. Une dite. 
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247. Une três-grande Araignée mâle. 
248. Deux très-groffes Perdrix. 

249. Deux grandes Couronnes d'Ethiopie, 

250. Une très-belle & très-grande 7row- 
pe marine. 

EE X-OE P 7 L'EST EN TR OLR 

251. Deux gros Burgaux , ou Perroquets.. 

252. Une très-grande Araignée male. 

253. Un très-grand Mautile de papier ;. 

Bien confervé. | 

254. Un dit. 

255. DeuxPorcelaines apelléesordinaire=. 
ment Lapin ou Levreau; Rumphius les. 

nomme, Cochlea Tefludinaria : elles ne font- 

pas fi communes que lesautres Porcelaines; 

& font fort eftimées en Hollande. 

256. Quatre pieces , dont deux Sabois 

nommés ,en latin Srrombus prunus [eu Afa- 

culofus ; le Sabot tacheré: & deux groffes; 
Porcelaines à tête de Serpént, 

257. Un grand Chou. 

258. Deux grofles Perdrix. 

259. Une moyenne 7rompe marine. 
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260: Une grande Argus avec des taches 

vives. 

DIX-HVUITIEME TIROÏTR. 

261. Six pieces, fçavoir; deux E guilles ; 

deux Cafques cendres, & deux Bivalves. 

262. Cinq pieces ,dontune Bouche d’or, 

une Bouche d'argent ,un Lépas , une Oraille 

demer , & un Sabot tachete. 

263. Six pieces ,fçavoir; deux Damrs , 

deux Becaffes épinsufes, & deux grofles Che- 

milles. 
264. Deux Eccrchées & deux Becaffes. 

265. Un Fufeau.. 

266. Six picecs, dont deux Egrilles, deux 

Petits Nauriles forts & deux V'olutes apeïlces 

en latin J'oluta filis cinla | & connuës fous 

le nom de Volute ou Sabot raye: elle à le 

fond minime avec de petites rayes noires 

également diftribuées fur toute fa jurface : ; 

d’autres la nommentla Aime. 

267 Deux Fraifes, & deux Ecorchces. 

268. Deux Rapes, & deux 7huares. 

269. Deux Eguilles ; deux Bouche d'or, 
& deux Æarpes. 270 
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270. Une Æufique, un Plain-chant deux 
petites Alénes , & un Limas 4 pean de Ser= 

271. Deux Eguilles, deux petites Argus 3 
& deux petits Bois vénés. 

272. Deux petites 4rous, deux perits 
Bois vénés , & une Harpe. 

DIX-NEVVIEME TIROIR. 

273. Ce Tiroir n’eft rempli que de Co: 
quilles de la très-petite efpece , toutes 

très belles & bien confervées, parmi lefquel. 

les 1l s’en trouve de rares & de fingulieres. 
Le détail en deviendroit trop long, c’eft 

pourquoi je les ai comprifes toutes fous un 

{eul numero : ce Tiroir fera divifé à la vente 

en plufieurs articles. 

VINGTIEME TIROIR. 

274. Deux Limas à peau de Serpent deux 
petites Arous , deux Eguilles,& deux autres 
Turbinites. 

275. Une Brunette, deux petites Tonxes 

gannellées , & deux petits Buccins. 
K 
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276. Deux Polutes apellées vulgairement 
le Taffetas, & deux Brulées. 

277. Deux Draps d'or , & deux petites 
Chicorees. 

278. Deux ÆAfitres,& une Afinme. 

279. Deux Egrilles, deux C'afques, apellés 

vule airementle Cafqu: pavé , à caufe de fes 
taches quarrées régulierement placées fur 
{à furfice unie; & deux Ecorchees. 

= 280. Deux Robes Perfiennes,& deux Har- 

pes. 

© 281. Deux Becaffes, & une ÆHuitre epi- 

neufe. | 

282. Deux Esguilles, deux Bouches d'or, 

deux petits Foudres , & deux autres efpe- 

ces de Azurex. 

283. Deux Adurex epineux. 

284. Deux Couronnes Imperiales. 

285$ Deux petits Boutons de Camifole, & 

ñn Cadran. 

286. Deux autres petits Boutons de Ca 

mifol:. 
297. Deux petites Bouches d'argent, 

deux Limas fpiralement rayés connus fous 
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le nom de Corners de St. Hubert; & deux 

petites Verites toutes blanches apellées vul- 
gairement par rapport à leur forme,leZéron, 

ou Mammelon. 

288. Deux Cœurs triangulaires, & deux 

Limnas unis legerement rayés. 

289. Deux Eguilles, deux Porcelaines, 8 
deux Culotes de Suiffe. i | 

290. Deux Tourterclles grifes. 

291. Deux Æarpes de la belle efpece , & 
un Æiurex. 

VINGT-VNIE'ME TIROTR. 

292. Deux Draps d'or, deux Foudres | 

& deux Cafqnes cendrés. 

293. Deux petites Townes cannellées ; & 

tachetées ; & deux Becaffes. 

294. Deux Draps d'or,& une petite Be- 

cafe cpineufe. 

295. Deux Eguilles, deux Taffetas, 8& 

deux Roies. 

2196. Deux Aurex épineux , d’une cou 

leur finguliere , & deux Draps d'or. 

297. Une Autre, & quatre petites T rom 

K i) 
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pes, dont deux font à fond blanc tacheté de 
foôir. La figure de cette derniere Coquille 
#effemble à un clocher : on la nomme ordi- 

nairement la Tour de Babel ; il y en a beau- 
coup de cette efpece aufquelles en donne 

le même nom. 
298. Deux Egwilles, deux Limas ñ peau 

de Serpent , une Mufique,& un Plain-chant, 
299. Deux efpeces de Adurex de couleur 

minime, apellés paf Rumphius, Cas afpe- 
ra; leCaf ne garni de pointes; une Perdrix , 

& deux Ponrpres fingulieres. 

Rumphius apelle cette derniere, Purpuræ 

Giblofz, la Bojjue,par rapport aux élevations 
irreoulieres dont elle eit couverte, & qui 

font garnies , de même que le refte de fa 

furface,de petits Tubercules.CetteCoquille, 

quoique difforme,eft fi élegamment travail. 
lée,qu'elle rejoüit la vüe. Sa bouche eft ex- 
trémement étroite & d'une figure baroque: 

il femble que la nature fe foit plü à la ren- 

dre irreouliere dans toutes fes parties ; ce 

qui a donné lieu en France de l’apeller la 

Grinae: elle a le fond de canelle brun, & 
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les Tubercules blancs: on la pêche dans Les. 

Indes. File n’eft pas commune. | 

300. Deux Brulees. | 

301. Deux Draps d'or, deux Tésons, & 

deux autres Turbinites. 
302. Deux E/Caliers deux petites Ecor- 

chées ; & une Bivalue papiracez. 

303. Deux Eguilles deux petites Bouches. 

d'Argent, deux Harpes & deux Culotes de 

Suiffe. 

304. Deux Brulees. 

305. Deux Ecorchées, deux Draps d'or ; 

& une Aitre. 

306. Deux Eguilles, deux petites * Me: 

rites cancllees, apellces Pintade ; une petite 

Rotie , & une petite Brulée. 

307. Deux Tigres, deux Foudres, & 

deux autres Volutes. Cette derniere Coquille 

eft apcllée par Rumphius Voluta arenata 3 

la Volute fablée, par rapport à fes petites 

taches vives & auffi nes que des chiures de 

* La Nerite eft l'efpece la plus variée ; elle 

fournit des Coquilles admirables. 
Ki 
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mouche : elle eft à fond blanc tacheté de 

brun: on la connoît ici fous le nom de 

ÎMeire. 

_ 308. Deux Animes, deux Draps d'or, 

& un Paccin. 

VINGT-DEUXIE' ME TIROÏTR. 

309. Deux petites Argus, deux petites 

Ebenilles, deux Afitres, & deux Eguilles 

blanches. Rumphius apelle cette derniere, 

Strombus candains | l'Eguille à queue, par 
apport à une petite queué relevée qui eft 

à l’extrémite de fa bouche. 
310. Deux Harpes, deux Tours de Babel 

êc une Bivalve rayée. 

311. Deux Eguilles & deux Brulees. 

312. Deux Taffetss, deux Draps d'or, 

deux Buccis,8& deux Polutes unies,jaunes & 
blanches. 

313. Un Sabot raye, deux Buccins apel- 
les par Rumphius Buccinum lineatum , le 
Buccin à filets : & deux autres Buccins rabo- 
teux afez finguliers. 

314. Deux Brulées & deux autres Twr- 

inites jaunâtres. 
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31. Deux petits ÆAfurex, un Cajque 

uni à bandes, & un autre, aufli à bandes & 

chagrine. 

316. Une Olive Morefque, un Cafque, 

& deux Æfurex , apellés par Rumphius, 

Caffis verrucofa tertia ; je crois qu’on la 

nomme en Holande,les Raïons du Soleil ,ou 

la Solaire , à caufe de fes pointes , qui , par 

“leur diftribution , reffemblent aux Raïons 

du Soleil. 

317. Deux Eguilles , deux Brulées, & 

deux autres Volutes à fond blanc & taches 

couleur de pourpre foncé, apellées Volnta 

focëlrorum, a Volute des Speïtres, à caufe 

des figures hideufes que reprefentent ces 

taches. 

318. Deux efpeces de Boffues ou Grima- 

ces legeres & aflés femblables à nos Gau- 

fres par la couleur & le travail. Cette ef- 

pece cft extrémement rare. 

319. Deux Tours de Babel, deux Bro- 

cards d'or , deux Aditres, & une autre Tur- 

binite. | | 

320. Deux EÆEguilles & quatre autres 

K iu} 
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Turbinites , dont deux font blanches & P4- 
piracées | connuës fous le nom de Radix- 

321. Deux petits Cafques raboteux, deux 

petits Buccins rayés, & deux petits Owrfins. 
322. Cinq pieces, dont deux Merites. 

apellées vuloairement la Quenote ou la 

Gencive., par raport à la refflemblance par- 

faite d’un des côtés de fon ouverture, avec 

une Gencive garnie de petites dents naif- 

fantes. Une petite Becaffe épineufe, & deux 
Wolutes, apellées en Latin Voluta Guinaicas 

la Guinee: on là nomme en France, l’4//e 

de Papillon où la Speculation , par raport à 
Parrangement de fes taches & bandes, qui 

reffemblent fort à cette étofe qui croit d’u- 

fage il y a quelques années. Cette Coquil- 
le eft Fort belle & forteftimée des Curieux. 

323. Deux petits Draps d’or, deux Cœurs 

triangalaires, & deux Nerites, apellées les 

Teflicules; cette Coquille eft ainfinommée 
à dhabus parvis eminentiis , que in inferiori 

parte, faprus apparent @ tefficulos, quodam 
modo ,r2pre ertant. 

324. Deux Limas 4 pean de Serpent ; 
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deux petites Tales, & deux Nzrires. 

325. Deux petites Bruléss,& un Cadran. 

326. Deux Egulles, deux Brulées, & 
deux ZVerites. 

327. Deux petites Doxblites a fond blane 

&raches brunes, Deux petits Buccins can- 

nelles, & à cotes apcllés, le Clocher Gothi- 

que, & deux autres Turlinites , nommées 
Gusule noire, Cette derniere Coquille n’eft 
pas commune. 

328. Deux Qwenotes, deux Limas , & 

une Alene. 

VINGT -TROISIE ME TIROIR. 

329. Deuxpetits Bois venes , deux Har- 

pes, & deux Eguilles garnies de pointes. 

330. Deux petites Tours de Babel, dont 

une eft tachetée fingulierement; deux Br- 

lées, & deux petites Aires. 

331. Deux Draps d'or, & une autre 7ur- 

binite. 

332. Deux Grimaces , deux petites Spe- 

sulations,& deux autres Volutes fingulieres. 

333. Deux Raris,& deux Tonnes 4 ban- 
des & chagrinées. 
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334. Une ÆMufique , un Plain - chant ; 
deux Ecorchées, & une l’olute particuliere. 

335. Deux Limas , deux Chemilles, & 

deux ÆHarpes. 
336. Deux Brulées & deux autres Æ4/#- 

rex épineux, couleur de noifette & peu 

communs. 
337. Deux Cafques pavés & une Turbi- 

nite aile | rayée & tachetée très -regulie- 

rement. 
338. Deux Draps d'or, deux ÆAinimes, 

un Zaffetas, un Brocard de foye, & deux 
Volutes de différentes efpeces. 

339. Deux Rories, deux Cafques,& deux 

Buccins raboteux. 
340. Deux Tigres, deux Afitres, &un 

Concha Veneris, à Pointes. 

341. Deux Eguilles, deux Epinenfes 
Grifes , & deux Turbinites particulieres. 

342. Deux Harpes , une Couronne Im- 

periale ,un Tigre, & deux Tours de Babel. 

343. Trois 7urbinites de trois differen- 

tes efpeces., & deux Epinenfes en Pate de 

Crapan, apellées la Crapandine : cette 
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derniere eft ainfi apellée , parce que les 
Epines de la partie inferieure font larges 

par l'extrémité & reflemblent à la Pate 

d’un Crapau; elle cft une des plus rares des 

ÆEpineufss. 

_ 344. Deux Cafques à bandes & chagri- 

ne, un Radix , une Nerite, deux Limas 

a Peau de Serpent, & deux Volntes d’ef- 
peces differentes. 

345. Deux Tonnes cannellees & tachetées, 

deux Æilées un Lepas , & deux Volures 
Re 

246. Deux Limas 4 pan de Serpent, 

deux Piatades, deux Ailes de Papillon, 8 

deux Heriffées tuberculenfes, 

347. Deux Crapaudines, deux Volutes, 

apellées vulgairement le Maver , une Z44- 

fique ‘un Taffetas, & une autre Volute. 
348. Deux Burgaux , deux Clochers 

Gotiques , deux Harpes , deux Quenotes, & 

deux petites Argus. 

__ 349. Deux petits Heriflons , deux Æ4u- 
rex en forme d Eperon & deux Boutons 
de Camifole. | 



124 CATALOGUE. 

3ç0. Deux Boutons dé Camifole, deux 

Tetons & un Cadran. 

VINGT-QUATRIE'ME TIROIR. 

351. Deux petits Bois véneX,, deux Buc- 

cins raboteux , deux petites Argus, & deux 

petits Ourfins. | 
352. Deux petites Argus, deux Limas à 

peau de Serpent, & une Towne pavée. 
353. Quatre E guilles dont deux 4 queué, 

un Drap d’or, & un Cierge. 

354 Deux petites Becaffes epineufes, & 

deux Ecorchées. 
355. Deux Brulees , & une perite Becaffe 

opineufe. 
356. Deux Plain-chants, & deux Harpes, 
357. Deux Volutes [ablees, où Moires. 

358. Deux Culs de lampe, garnis d’angles 
véoulicrement diftribués en ligne fpirale, 

. Cette Coquille eft apellée Pagode , parce 

qu’elle reffemble aux toits des Temples 
Chinois que l’on nomme Pagodes; on l’a- 

pelle aufi Le pésis soit Chinois ; elle cft très- 
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aor/able & d’un fort beautravail. Elle n’eft 
pas commune, | 

359. Deux Pourpres raboteufes, & uné 
grande Couronne Imperiale. 

360. Deux Tigr:s , deux Bruléss,& deux 
Draps d'or, dont il y en a un qui eft fingu- 
licrement het 

361. Deux Epineufes couleur de rofe : left 

très rare de les trouver de cette couleur. 
362. Deux 7 affetas,& une Rorie. 

363. Quatre Limas de differentes efpe- 

ces, quatre Porcelainss aufli de differentes 
Méeces , & deux Bivalves, 

* 364. Une Hmitreheriffee,une autre Huitre 

nommée la Feuille, attachéea unpetit mor- 

ceau de bois qui lui fert ordinairement de 
branche; & deux Fraifes. 

365. Deux petits Cœurs de Venust,& un 

Liras rayé. 

366. Deux petites Tuslees, deux Limas 
& une Quenote. 

VINGT-CINQUIEME TIROIR. 
367. Deux Æuitres garnies de beaucoup 
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de pointes, & adhérantes à des morceaux de 

Rocher ; elles font d’une efpece peu com- 

munc. | 

363. Deux efpeces de Noix de mer, une 

Ecriture Chinofe, une Chagrinée, & un 

grand Manteau Royal. 

369. Deux Aires heriffonnées, dont 

une eft adhérante"à un Caillou. 

370. Six Brvalves de diverfes efpeces. 

371. Un AManrean Royal, & deux autres 

Bivalves d'efpeces differentes & peu com- 

munes. 
72. Une ÆHuitre garnie de pointes, &e 

trois autres Bivalues , parmi lefquelles il 

s’en trouve une qui eft particuliere. 

373. Deux petites Aires herilfees. 

374. Unpetit Adarteau où Crucifix,très 

bien conditionné. 

375. Deux Ecritures Chinoifès , une Caf- 

tagnete, & cinq autres Bivalues de difie- 

rentes cfpcces. 

376, Une Crète de Coq. 

377. Un Cœur de Bœuf en Arche de Noe 

378. Un Groupe très-fingulier de trois 
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Crétes de Coq , adhérentes l’uneä l’autre 
eette efpece fe trouve rarement ainf. 

379. Un petit Chou un Evental , & une 

petite Tuslce. 

380. Un Concha Veneris ,une Frafe. 

& quatre Peroncles de diverfes efpeces 

fingulieres. 
381. Douze petites Coquilles, tant Uxi- 

valves Turbimites , que Bivalves , entre lef- 
quelles il y en à quelques unes qui ne 

font pas communes. 

382. Deux efpeces de Rochers, deux 
Ecritures Chinoifes , & deux autres Bhval- 

Ves, | 

383. Deux Huitres femil'ées , & dont il 
y en a une d’un jaune foncé ; couleur rare 

a trouver dans les produétions de la Mer: 

ces d'ux Æuitres ne font pas communes. 

384. Trois piecs , dont une Ecriture 

Chinoif: particulicrement tachetée, une 
Moule, dont le deffus eft noir & le de- 

dans de Nacre ; elle reffemble affez à une 

Hirond:le, cz qui lui en a fait donner le 

nom ; la troifiéme Coquille cit une autre 
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Bivalve, dont la forme aproche de celle 

d’un petit Bateau; on l’apelle vulgaires 

ment l’Arche de Noé: ces deux dernieres 

Coquilles ne font pas communes. 

VINGT-SIXIEIME TIROIR. 

385. Huit pieces, dont deux Foudres,un 
Tigre ,& cinq autres Tarbirites. 

386. Cinq pieces , dont deux Pourpres, 

apcliées en Latin, Purpura Clavara, la 

Pourpre garnie de Clous, par raport aux 

différentes pointes dont elle eft couverte, 
qui aprochent de la forme des Clous; Un 

Limas à Pean de Serpent; Une Conche d’'Ar- 

gent, & une Umbilique * apellée en Lat. Um- 

bilicus Laciniatus , la Dechiquetee : on apel- 

le certe Coquille en France le Dawphin: 
il y ena qui la nomment Cochlea Luna- 

ris Afpera la € Lunaire Rabotenfe ; \e de- 

* On donne ce nom à toutes les Coquiiles 
dont la Forme de la Tête aproche de celle 
du nombril, 

€ La Lunaire eft celle dont l’ouverture de 
Ta bouche eft ronde, & la demie Lunaire , 
celle dont cette ouverture ne forme qu'un 
demi Cercle, 
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dans cft d’une Nacre magnifique. 
387. Cinq pieces, dont une Porcelainr, 

une grande Olive, apellée Cy‘2drus Porphi- 

reticus , le Porphire ; un Caÿfque à Bandes 

& Chagriné; un AMurex finoulier , & une 

autre Turbinite. 

388. Deux ZZarpes,& une Bivalve blan- 

che , apellée la Tricotée , ou la Lime : cette 

Coquille eft rare. 

389. Une Thrare parfaite, un Æ4urex 

& uneautre Turbinite. 

390. Huit pieces , dont deux differen- 

tes Eguilles, deux Wolntes, deux petits 

Bou: V'éasz , & deux autres Turbinites , tou- 
tes de differentes cfpeces. 

391. Huit pieces, Sçavoir; une Æ4oref- 

que, une véritable Olive, tant pour la cou- 

eur, que pour la forme ; deux Epizenfes 
de différentesefpeces, deux V’ofutes à fond 

blanc tache de diverfes couleurs, & une 

autre T'urbinite non commune. 

392. Deux petits Bucciws, deux F'olm. 

tes, & deu. A£irex toutes de divexfes efpez- 

GES», 

L. 
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393. Deux Æaärpes, deux Townes, & 

deux petites Tours. 
394. Deux Epineufes, & une grande 

Aile de Papillon. 

395. Deux Ecorchees, d’une cfpece par- 

ticuliere , deux petites 7owrs, deux diffe- 
gens Cafques, & deux petites Coguilles: 

Æerifonees. 

396. Une foire , deux Brulées 4 pare 

de Crapan , & une Couronne impertale. 

397. Une petite Oreille de Midas, un 

Cafque à Bandes , une Brulée une Tonne, 

& une autre Turbisite. 

398. Huit piéces, fcavoir; deux petits 

Cafques, deux petits Buccins raboteux, 

deux Perroqueis, & deux petites Æ:riff0n- 

nées. 

399. Six Coguilles : deux Afinimes , un 

Cornet de S. Hubert, unautre Limas fin- 

gulier, & deux petites Epinenfes. 

400. Deux Sxbots particuliers, deux 

Tétons, & un Efcalier. 
4o1. Deux petites Argns, une Boucle 

d'Argent , un Limas 4 peau de Serpent ;-& 
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deux autres Limas à fond blanc rayé. 

402. Quatre differentes Nerites fingu- 
lieres , & deux Cœurs Triangulaires. 

403. Deux Efcaliers, & une petite Be- 

salle. 

FINGT -SEPIIE ME  TIROIR. 

404. Une Becaffe épinenfe | deux Aires, 

une Eguille faite en Vis de Preffoir, & une 

autre Tésrbinite. | 

405. Une Ailée à pointe longue, faute en 

forme de Clocher, & une longue Coquille: 

très-fragile en forme de Tuyau , nommée 
vulgairement l_Arrofoir, ou le B'axdon de 

l'Amour : Ces deux Coquikies font fort 
gares. 

406. Deux Ecorchées, & un Fufeau. 

407. Deux Brunctes de diverfes efpe- 

ces & couleurs. 

408. Un S corpion Femelle. 

409. Deux grandes Evwilles fingulieres, 

&. deux. Afurex 4” pointes noires. 

4io. Deux Æarpes ,un Cafque paye, 8 
un. autre Cafque.. 
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4x1. Deux Bouches d'Argent, dont une- 
orande Culete de eft dépouillée, & une g 

Sue. 

412. Six pieces , fçavoir: Ur Radix, 

deux Turbiaites, nommées Vuloairement 

la Figue, à caufe de la reflemblance qu’- 

elle a avec ce fruit ; une Tourne Canellee 

Tachetée | une Perdrix & une autre petite. 

Globofee Papiracée, apellée en latin, Bullas. 

la Bulle d'Eau. 

413. Deux Tétons, & deux Pagodes. 
414. Six pieces , fçavoir : deux Eguilles, 

la Caflagnete, une autre Bivalue, un Lépas 

& une Orcille de AA:r. 

a1$. Un Damier 4 bandes jaunes, une: 
Chenille, & un Drap d'Or. 

416. Un extremement beau Scorpio. 

417. Un Brocard. d'Or, une efpece de 
Chenille , & un Drap d'Or. 

418. Huit Turbinites de differentes ef- 

peces. 

419. Un Foudre , deux Tafferas , une 
Grimace , un Cafque épineux & une Harpe. 

410. Deux Cadrans & deux Tétonss 
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421. Deux Pourpres , deux Ca/ques Cen- 
drez & deux Roriss. 

422. Deux Lings à fond blanc rayés de 
Gris de Lin & un Æiurex d’une cfpece ce 

n’eft pas commune. L 

VINGT-HVITIE ME TIROIR. 

423. Ce Tiroir cft rempli d’un grand 
nombre d’'Ecuilles de diflerentes cfpeces 
& d’autres Coquilles dont Parrangement 
forme à peu-près la figure d’un Soleil ; if 
fera vendu en un feu article, s’il fe trou- 
ve quelques Encherifleurs, 

VINGT-NETVIE ME TIROIR. 

424. Ce Tiroir contient une grande 
quantité de Coquilles , Ja plus-part de la 
petite efpece, parmi lefquelles il s’en 
trouve de très-fingulieres & très-rares ; 
mais dont Le détail auroit n*ené trop loin :: 
ces Coquilles feront venduës en pluficurs 
Lots, 
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TRENTIEME TIROIR. 
425. Un Rocher, & un Buccin, qui n’eft 

pas commun. $ 

-426. Un Chon, & une grande Bivalve 
blanche tuilée, très-rare. 

427. Un Grand Bois Vené, & une Cou= 
ronne d'Ethiopie. 

428. Une Robe Perfienne , & une Chi- 
cor ce. 

429. Deux Pourpres Epinenfes © irian- 

gulaires, un Cafque à bandes, & une Tenne 
Canelle:, & Tacheree. 

430. Un Saiot Tachete, un Cœnr de 

Bœunf, & une autre Volute très-briilante , à 

bandes de couleur pourpre , fur un fond 
blanc. R | 

431. Une Geographuque, deux Aruicnées 

Fenelles & une Porcelaine à tète d: Serpenr.. 

432. Une 4rgus &t une Harpe. 

433. Deux: Daiers , & une Araignee, 

apellée en Latin Corzuta Mill: Peda , la 

Mille-Pisd , ainfi nommée par raport à la 

quantité de Pares qu’elle a ; elle eft plus: 

gare que les autres Araiguerss.. 
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434 Un Petit Bois Véne, un Tigre à 

fond Gris de Lin & Ecuilles Blanches, un 

Dainier & un autre Turbinite. 

435. Deux Tourterelles Grifes. 

436. Deux Epineufes de differentes ef- 
peces , un Oenf& une grande Bivalue.. 

437. Un Perroquet , une Bouche d’'Ar- 

gent, une Pourpre,&t une Aéujique fingu- 

lire. 

438. Six Tärbinites de diverfes efpeces, 

entre lefquelles il y en a deux affez fin- 

gulicres. 

439. Une Trompe Marine. 

TRENTE-UNIE'ME TIROIR: 

440. Ce Tiroir comprend une quantité: 

de Coquilles, tant Bivalves qu'Univalves- 

& Turbinites | des mèmes cfpeces qui ont 

été ci-deffus énoncées, dont le détail 

feroit devenu inutile, n’y en ayant aucune 

qui ne foit repetée dans les autres Ti- 

roirs. Ces Coquilles, aufli bien que celles 

qui font dans les Tiroirs fuivens , feront 
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détaillées à la vente & diftribuées en diffé= 
sens Lots, comme les précédentes. 

TRENTE-DEUXIEME TIROIR. 

441. Îdem. 

TRENTE-TROISIE ME TIROÏIR. 

442. Idem. 

TRENTE-QUATRIE'ME TIROIR. 

443. dem. 

TRENTE-CINQUIEME TIROIR. 

444. ldem, 

TRENTE»:SIXIE ME. TIROIR: 

445. Idem. 

TRENTE-SEPTIE ME TIROIR. 

446. Lem. 

447. Le Coquillier de Bois de Chêne 
txès-proprement travaillé, garni de tente- 

fept 
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fept Tiroirs de differentes profondeurs, dif- 
tribués en trois rangées , avec trois Por- 

tes de même Bois, garnies de Fil de Laiton. 

SVR LE COQUILLIER. 

448. Quinze Plamtes Jarines où Mu- 

drepores de différentes efpeces , qui feront 

détaillées à la vente , entre lefquelles il y 

en à de très-fingulieres & adhérantes à 
des morceaux de Rocher. 

449. Un Coral, nommé en Latin, Coral- 

lum album ; foliatun , le Coral blanc 

feuillé, qui eft attaché fur le Dos d’un 
grand Æfurex. Ce morceau eft fort cu- 
rieux. 

450. Un autre orande Plante Marine. 

Fin du Catalogue des Coguilles, #c. 

A U deffus du même Coquillier , il fe 

trouve un Gradin à cinq Tablettes , 

fur lefquelles font rangées 129. Phioles 

remplies d’Anfeiles, Reptiles, & auties Ani- 
M 
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maux très-curieux. Tous ces Animaux 

viennent de Païs fort éloignez ; 1l ne s’en 

trouve aucun,de l’Europe : La plus grande 
partie vient des Indes, & en particulier de 
Sürinam. Il feroit inutile de s’étendre fur 

leur rareté ; il eft facile de comprendre 

qu'ils ne doivent pas être communs ici, 

joint à.ce qu’il y en a quelquesuns de rares 

& difficiles à avoir, même dans le Païs d’où 

ils viennent. A l’écard de leur perfection 

& confervation, on peut s’en convaincre 

en les venant examiner. 

\ 
(SD 9 
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‘CATALOGUE, 
DE DIFFERENTS REPTILES, 

Infeétes,& autres animaux parfai- 
tement confervez dans des Bou- 
uilles remplies d'une Liqueur 
confervative , & qui font rangez 
fur un Gradin, placé au deflus 
du Coquillier. 

PREMIERE, TABLETTES: 

Ne®. a N Serpent amphisbene * ,ou Âe 
double AAärcheur. 

* Le Serpent eft un animal Repzile, rond, 
long , venimeux , qui rampe & qui fe replie 3 
ii reflemble à l’Anguille; & il eft ordinaire- 
ment ennemi des hommes & des animaux, 
On comprend fous ce nom les Wiperes, les 
Couleuvres , les Afpics, & toutes ces fortes de 
Repriles. I] yen a d’eau & de terre. Cet ani- 
mal fe cache pendant quatre mois, les plus 
froids de l’année: & lorfqu'il fort de fon 
trou, il fe dépoüille de fa peau. Il s'en trou- 
ve qui cnt vingt-cinq ou trente pieds de 
long & d'une grofieur proportionnée. On 
dit qu'il y en a de fi familiers en Afrique, 
qu'ils viennent quelquefois à l'heure des re- 
pas manger ce que l’on jette fous la table, 
-& s’en retournent aprés, fans faire aucun 
mal. + 

My 
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La tête & la queuë de ce Serpent font 

difficiles à diftinguer, étant faites à peu près 
Pure comme l’autre; ce qui lui a fait 

donner le nom d’Æmphisbene , ou de Ser- 

pent à deuxtetes. On l'appelleaufli le dou- 

ble Marcher, parce qu’il rampe en avant 

& en arriere. Il a le corps prefqu’égale- 

ment gros dans toute fa lonoueur ; on 

prétend qu’il merd par la tête & par la 
queuë, mais fa morfure quoique veni- 

meule n’eft pas mortelle; on ne lui de- 

couvre ni yeux ni oreilles. Il y en 2 de dif- 

férentes efpeces. 

2. Un autre Serpent, nommé, Juculus, 

On lui a donné ce nom, parce qu'il a 

coutume de fe lancer de deflus les ar- 

bres fur les paffans. Ce Serpers eft ordi- 

nairement mince & long ; il eft tres-va- 

rié en cfpece & en couleurs. 

3. Un grand & beau LéYard des Judée 

à longue queuë ,appcl Ïlé le Lezard Cro- 

godhle ; ila à chaque patte de fortes oriffes, 
Les Lezards font auñi tres-variez ; on y 

gomprend les Crocodies, les Salamandres 
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& Îles Cameleons. Cet animal eft ami de 

Phomme & fort ennemi des Serpezs;ils’en 

trouve d’extrémement grands. 

4. Un ÆAmphisbene. 

s- Une grofle & belle Fipere étran- 
gere. 

La Vipere eft un Serpent dont Îa mor- 

fure eft tres-dangereufe. Elle a la tête plus 

plate & plus large que es autres Sepezs, 

& le bout du mufeau un peu relevé & re- 

trouflé ; elle a des dents tres-petites & im- 

mobiles , à chaque machoire; mais entre 

autres, deux grandes dents crochuës, tranf- 

parentes & fort pointués , fituées aux 

deux côtez de la machoire fupérieure ; 

qui font couchées , & qui ne fe dreffent 

que quand elle veut mordre. Le mâle à 

fes partics naturelles doubles, de même 

que la femelle a double matrice ; elle ne 

bondit pas comme les autres Serpens; elle 

met bas fes petits, vivans ; au lieu que les 

autres Serpens , vuident leurs œufs & le 

couvent ; de là vient qu’on l'appelle, Frvi- 

para; elle mange les Scorpions, ce qui 
Mi li] 
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send fon venin plus dangereux. 

6. Une Cigale de Surinam * ; Une Afalë. 

faifante ,ou Mille-pates : un Lézard d'A- 

merique , & un Poiffon fingulier. 

La Cigale eft un * Jnfette jou groffle 
Mouche,qui vole & fait grand bruit en été 

dans la campagne; elle n’a point de bouche. 

mais à la place, elle à à l'eftomac un 

pointe femblable à une langue, qui lui fere 

à lCcher la rofée ; elle à l'eftomac creux , ce 

qui l’aide à former fon chant. 

* Surinam eft l'endroit le plus fertile en. 
animaux finguliers & dangereux. La chaleur 
& l'humidité du climat en font la caufe. 

* L'Iniece eft un animal dont Île corps a 
plufieurs incilions , ou coupures ; les uns en 
ont dans toute la longueur de leurs corps, 
comme les Vers de terre, les Chenilles, les. 
Vers foye, &c. Les autres ont ou la tête, 
Qu la poitrine féparée du ventre par une 
fimple membrane, & quelques petits con- 
duits, comme tes Mouches , les Arraignées,. 
les Fourmis. On divife les Infectes en ceux 
qui changent de forme & ceux qui n’en. 
changent pas; & ceux qui ne changent 
point de forme , en ceux qui ont des pieds, 
& ceux qui n’en ont point. Chaque Plante, 
chaque Herbe a fes Infectes particuliers ; 
ceux qui changent de forme, ne s’accou- 
plent jamais, tant qu ils font vers, ou che- 
nilles ; & alors on ne peut diftinguer le 
mâle d'avec la femelle. 
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Le Aille-pieds, ou Mille-pates et un In- 

fecte que l’on trouve dans Les Ifles Antil- 
les. On lappelle AZille-pieds, par la multi- 

tude de pates , qui hériffent tout le def- 

fous de fon corps , dont il fe fert pour 

ramper avec une vitefle incroyable. Le 

deflus de fon corps eft couvert d’écailles 
tannées., extremement dures, & emboitécs: 

les unes fur les autres, comme les Tuiles 

d’un toit. On le nomme aufli Afalfaifant, 
parce qu’il eft danocreux, par rapport aux 
mordans qu'il a dans la tête & dans la 

queuë , dont il pince fi vivement, & fait 

gliffler un fi mauvais venin dans !à partie: 

qu’il à ferrée , qu'on y reflent une dou- 

leur fort aiguë pendant plus de vingt: 

quatre heures. Quelques-uns le nomment 

Scolopenare. ‘ 

7. Un Serpent des Indes, & un gros 

Poion firgulier, 

8. Un grand Jaculus , tres-vivement ta- 

chetc. 

9. Untres-beau Lézard de Surinam. 
10. Un Jaculus, d'une cfpecc fingulie. 

Mi, 
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re, marqué par tout le corps d’un tres- 
beau bleu. 

11. Le Poiffon volant, de la Mer Atlan- 
tique. 

12. Un grand & magnifique Serpent , 
quia le corps couvert de différentes nuan- 
ces de Gris-de-lin , avec une raye blanche 

qui regne tout le long de fon corps. 

13. Un fort beau Créléon , à tres lon- 

gue queuë , & un petit Serpent. 

Le Cameléon , eft fait à peu près com- 

me le Lezard. Il y en a de différentes efpe- 

ces. Cet animal à le mouvement tardif 

comme la Tortue; il a le dos aigu & quel- 

quefois garni d'une épine toute dentelée ; 
fa peau eft plicée & chagrinée; fes deux 

machoires font jointes par une ligne pref 
qu'imperceptible; fes yeux font gros, & fa 

queuë tres-longue ; il darde fouvent fa 

langue fur les mouches qui s’y trouvent 

attrapées comme fur de la gluë. On croyoit 

autrefois qu'il vivoit d'air, mais dans les 

expériences qu'on en a fait, on a trouvé 

des mouches dans fes excrégmens. 
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Quand on le manie , il paroît marque- 

té d’un verd brun; fi on l'enveloppe 

dans un linge, on l’en retire blanchâtre ; 

mais cela n'arrive pas toujours , & fa cou- 
leur la plufpart du temps ne change que 
dans quelques parties de fon corps. Morr 

conis rapporte que le Caæméléon étant au 

Soleil paroît vert, qu’à la chandeleil pa- 

roit noir, quoiqu’on le mette fur du pa- 

pier blanc , & qu'étant enfermé dans uné 

boëte, il devient jaune & verd ; il foutient 

qu'il ne -prend jamais que ces quatre 

couleurs. MademoifcHle Scuderi dans les 

Expériences qu’elle en à faite, dit, qu’érant 

expoié au Solsil , il change fouvent de 

couleur , fans prendre celle fur laquelle on 
le met. 

14. Un grand J'aculus des Indes. 

15. Unautre grand Serpenr. 
16. Un autre orand Jaculus des Indes. 

17. Un autre Serpent , tres finguliére- 

ment tacheté. 

18. Une extrèmement belle Æ44lfaifan- 
te de l'Amérique, 
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9. Un tres-beau Jeculus. 

20. Une Viperc de Surinam. 

21. Un Serpent fingulier. 

22. Un, ds: 

23. Un petit Poiffon des Indes , fingu- 

fierement tacheté. 

DEV ZIEME T'ABLET TE 

24. Un extrêmement beau Cameleon , 
d’un bleu foncé, nuancé de brun; ila de- 
“puis le bas de fa rère jufqu’à l'extrémité 

de fa queuë qui eft tres-longue , une arète 

dentelée & garnie de pointes tres-aiguës. 

25. Unc Couleuvre de Surinam. 

26. Un Serpent des Issdes.. 

27. Un LéZard de Surinam ,.& un petit 

Poiffon fingulier , connu fous le nom de 
Poiffon cornu , par rapport à deux cornes 

qu'il a au deffus des yeux. 
28. Un Jaculus. . 

29. Un dit , extremement beau, parcil 

celui du N°. 10. On y à joint une fleure 
blanche étrangere. 

30. Le fameux Serpent chaperonié, Le 
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plus rare & le plus dangereux de tous les. 

S'erpens. 

Ce Serpent eft fait différemment que 

les autres ; il a au bas de la tête un efto- 

mac , qui lui forme par derriere une partie. 
prefqu'ovale , fur laquelle fa nature a im 

primée une face humaine, tres-diftincte- 

ment marquée. 

Cet animal eft tres-dificile à aborder. 

& par conféquent tres-rare. On le trouve. 

dans l'Orient ; on leconnoït fous le nom. 

de Crhro de Cabello: 1 eft parfaitement 

conferve. 

31. Une autre efpece de Jaculus. 

32. Un Ecureuil des Indes, tout blanc: 

on le nomme l’Ecureuil volant.On prétend 

qu'il étend fa peau de facon qu’il s’en. 

fert pour voler. 

33. Un tres-beau Double Marcheur. 

34. Un dit d’une autre efpece. 

35. Un grand Jacuins. 

36. Un grand Serpent , marqué de di- 
verfes couleurs vives- 

37. Un dit plus petit. 
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38. Un dr, & une Afalfaifante. 

39. Un Jaculus bien marbreé. 
40. Un Serpent , d’une fort belle efpece: 
41. Un dx plus grand , & d’une autr° 

efpece. 
42. Un Serpent | fingulierement taché 

de petites marques blanches , diftribuées 
à égales diftances, fur un fond couleur 
de noifette. 

43. Un faculus d’une belle efpece. 

44, Un Léxard de Surinam | à longue 
queué. 

45. Deux différens Serpers. 
46. Une Vipere des Indes. 

47. Un Serpent, de l'efpece cy-deffus , 
N?.,42..: | 

43. Un petit China fingulier y avec le 
Faœtus d’un Singe. 

TROIZIE ME TABLETE. 

49. Un petit Poiffon, appellé le Cheval 
Marin , par rapport à fa forme , & un Fa- 
culus. 

so. Un tres - beau Cæmelcon d’un gris 
bleuâtre. | 
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ÿ1. Martin le Pecheur , ou le Martinez 
des Ines. 

Cet Oyfeau eft une efpece d’Æ/cyor ; il 

a le plumage de la couleur du plus beau 

bleu ; le Bec long & aigu. Son chant eft 

agréable, c’eft pourquoi quelques uns le 

nomment ,le Roffionol de Riviere. H fouit 

12 terre avec fon bec autour des rivieres 8 

y fait fon nid & fes petits. 

52. Une groffle Cherlle extraordinaire ; 

de Surinam. | 

s3. Un petit Oyfzau dis Indes, tres - joli 
à tête blanche & corps noir. 

54 Une Chauve-Souris des Indes ,tres- 

finguliere , dont le Mufeau eft fait à peu 

près comme le Grouin d’un Cochon, & la 

tête en torme de celle d’un Bœuf. Elle a 

au deffus du né,une petite peau retrouffée 

qui finit en pointe. Cet animal eft fort 

plaifant. 

s5- Un Serpent d’une beauté parfaite, 

par l’arrangement de fes taches & écailles. 

56. Un Scorpion d'Afrique des mieux 

confervé , de couleur noirâtre; il y en a de 



150 CATALOGUE 

plufieurs efpeces. Celui-cy eft Le plus rare 

& le plus dangereux de tous, & l’on pré- 
tend que fa piquüre eft mortelle & fans 

xemede: 

Le Scorpion à la tête jointe & conti- 

nuë avec la poitrine, où ïl à ordinaire- 

ment deux yeux au milieu , & deux autres 
vers l’extrémité de la tête; mais. fes yeux 

font fi petits qu’à peine les peut-on voir, 

Entre les yeux de La tête, il lui fort comme 

deux bras, qui fe féparent en deux, de la 

même maniere que les pinces ou les ferres 

d’une Ecrevifle. IL ahuit jambes qui lui 

fortent pareillement de la poitrine, dont 

chacune fe divife en fix parties ; couvertes 

de poil, & dont les extrémitez ont de 
petits onoles ou ferres. Le ventre fe pat- 

tage enfept anneaux, du dernier defquels 

fort la queuë, qui fe divife auffi en plu- 

fieurs petits boutons, dont le dernier eft 

armé d’un éguillon crochu , creux, très- 

pointu , & rempli de venin froid. Il a le 

corps ovale , la queué longue, faite en ma- 

aicre de patenôtres collées bout à bout 
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Y'une contre l’autre : la derniere où eftat- 

taché cet éguillon, par lequel il jette fon 
Venin , eft plus longue que les autres. Il 

chemine de travers, & il s'attache fi fort 

avec Le bec & avec les pieds contre les 

perfonnes, que bien difficilement on le 

peut arracher: il vit d’herbes, de lézards 

& d’Afpics; il a del’antipatie pour le Cro- 

<odile. On prétend que fon venin eft plus 

dangereux à midi & au cœur de l’hiver. Ja- 

mais il ne s’en trouve dans les païs froids: 
enltalie ,où il y ena beaucoup, mais qui 

ne font pas fi danscreux, on les écrafe fur 

Ja plaïe pour guerir leur piquüre; on y 

aplique aufi de l’huile dans laquelle on en 

a fait mourir quelques uns. 

s7. Le Lezard Crocodile de Surinam. 

Ce Lezard eft differemment fait que les 
autres ; fl a le bout de chaque doigt de 

fes pates, rond & fars griffe, fa queuë eff 
ærès-courtc. 

58. Une Tortne 8 un petit Serpent. 

59. Un Oiftan des Indes, fort fingulier. 
69. Un Porfon particulier. 



ON. ,#e 

r52 CATALOGUE 

61. Un très-beau Serpent. 

_ 62. Deux petits Chats. 

63. Un Serpent à petites taches blanches. 

64. Un dit d’une autre efpece. 
65. Un très-bel Æ4wphisbène, un petit 

P de Surinam , & une petite Cherille 

a aigrette, au de Surinam , & très- partie 

culiere. 

. 66. Un faculus. 

67. Un fort beau Lezard des Indes. 
68. Un pareil & auf beau Scorpion que 

le précédent. 

69 Un Jaculus. 

70. Un autre beau Serpent. 

. 71. Un petit Paffon, & un petit Serpem. 

72. Une groffe Sauterelle volante de Su- 

rinam , & deux petits Serpens. 

73. Un très bel Oiféan des Indes, à tête 

blanche & corps noir. 

74. Un Serpent d’une couleur particu- 

liere. 

75. Un beau Caméléon. 

QUATRIEME TABLETTE 
76. Un Serpent. 

77° 
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37. L'Oifean mouche, ainfi apellé,par ra- 

port à fa petiteffe. C’eft le plus petit de 

tous les Ofraux. 

78. Un petit Poiffontres-fingulier, par ra- 

port aux differentes bandes dont il eft ta- 

cheté, de facon, que l’on diroit que ces 

bandes font peintes. On l’apelle la Bourfe. 

79. Un autre Poiffor nomme le Polipe. 

Ce mot de Polipe veut dire qui a plu- 

fieurs pieds : ce Posfon eft d’une forme 
très-particuliere ; il refflemble plutôt à un 

fruit ou une plante, qu'à un animal:il eft 

long & rond. Sa peau reffeinble aflés à un 

cuir tanné. Il a huit bras qui font placés 

une de fes extrémités au deflus de fa tête, 

qui eft enfoncce , & qu’on a de la peine 

à découvrir. Quand il n’a pas de quoi 

fe nourrir, ilmange quelquefois fes bras 

& ce qui a été mangé renaît par La fuite. 

8e. Un petit Poi/fon blanchaire , apellé 

Barbué, à caute de quelques longs brins'a® 

barbe, qui lui fortent des côtés de la ma. 
choirs. 

81, Un. Lezard de Surinam, à queuë lon. 

guc & dentelée. N \* 
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82. Deux petits Serpens. 

83. Cinq petits Embrions de différens. 
animaux. 

84. Deux différens Jaculus. 

85. Un Foliwm ambulans ; Porte-fenille ; 
ou Py1e- Dieu. 

 C’eft une Suuterelle d’une forme extraor 

dinaire, elle fe trouve à Surinam: on l’apel- 
le, la Fille ainbulante, ou le Porte-fexille,. 

parce que quelques unes de fes aîles font. 
tout-2- fait. femblables à des feüilles ; d’au- 

tres le nomment le Prie- Dien , parce que 

quand elle eft afife fur fes pates de derrie- 

re, elle tient toujours les deux de devant, 
croifées l’une fur l’autre , & elle imite dans 

cette pofture une perfonne qui auroit Les 

mains jointes & élevées pour prier. Elle eft. 

gravée dans les Zafettes de Surinam de Ma- 

demoifeïle Merian, folio 66:. 
86. Un petit Jaeulus. 

87. Un Serpent de Surinam. 

88. Trois petits Serpens.. 

89. Un J'aculus & un Serpent d’eau. 

so Deux petits Serpens , de diverfes- 
efpeces. 414 



D'INSELFES, ere 155: 

91. Un Cameléon & un Serpent. 

92. Deux petits Serpens- 

93° Deux différens Poiffons & un Ailes 

pates. | 

94. Deux Serpens de différente efpece. 
95. Une petite Cigale , un Serpent d'eau, 

& une Grenouille de Surinam. 

96. Un petit Æwphisbene,& un petit Ja- 

culus. 

97. Un Lezard à longue quenë, & une: 

Mal-faifante. 

98. Un petit Poiffon fingulier. 

99. Une très belle AZalfaifante. 

100. Un petit Porc-Epic de mer & un- 

autre petit Porffon. 

101. Trois petits Sérpes de différentes. 

edpeces. 

102. Unautre Serpent. 

CINQUIE ME TABLETTE. 

103, Un Double-Marcheur, & un Fa- 
culus. | 

104, Un: extrémement belle & grofe: 

Tarcatule de Surinam, & parfaitement cone- 

fexyte.. N. 
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Tout le monde fcait ce que c’eft que 

la Tarentule ; les effets de fa piquüre font fi 

finguliers, qu’ileft rare que l’on n'ait eu 

occafion d'en entendre parler : il y ena 

beaucoup en Italie , mais les plus dinge- 

reufes fe trouvent à Surinam, & celle-ci 

eneft une des plus oroffes. Elle a pris fon 

nom de la Ville de Tarente, oùilyen a 

quantité. Sa piquüre caufe d’abord une 

douleur à peu près femblable à celle que 

cauferoit la piquüre d’une Abcille. La‘par- 

tie affligéc fe trouve marquée d’un petit 

cercle jaunâtre, qui fe change enfuite en 

une tumeur qui caufc une douleur très vi- 

ve; le venin alors fe communique dans tou- 

te la maffe du fans , ce qui fait que peu de 

tems après, celui quien a été piqué a de 

la peine à refpirer ; fon poux perd fes fon- 

étions , & le malade tombe pour-lors dans 

une mélancolie extréme. La force du ve- 

nin eft fi grande, que nonobftant tout re- 
mede, cette maladie recommence tous les 

“ns, & particulierement au tems où l’on 

" été piqué; ce qui fait dire à quelques- 
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ans que l’on ne guérit jamais de cette pis 

quüre. Ce qu'il y a de fingulier, eft que 

les remedes dont on fe fert deviennentinu- 

tiles fi lon n’y joint de la mufique vive & 

animée, qui met en mouvement les mem= 

bres affoupis du malade , & le tire de fa 

mélancolie; en forte qu’il fe leye & danfe, 

ou faute à plufeurs reprifes jufqu’à ce qu’il 

foit guéri, ce qui n'arrive quelquefois que 

le troifiéme ou quatrième jour , & pour: 

lors , il en eft quitte jufqu’à l’année fui 

vante. 

105. Deux petits Poiffons.. 

106. Un d# fingulier. 

107. Une Sauterelle atlee. 

108. Trois petits Serpens de différens 

tes efpeces. 

109. Un Lezard, & une petite Grenowl- 

le des Indes. tachetée fingulierement. 

110. Un Amphisbene, & un LeYard. 

111. Une Grenouille des Indes. avec des 

taches blanches réoulierement placées. 

112. Deux beaux Serpens de différente 
cfpece. 
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113. Une ALal-faifante, & un Lucifer, ou 
Porte- Lanterne... 

Ce dernier Znfetle eft d’une forme très- 
finguliere | on le trouve à Surinam. Ma- 

demoifeile Sybille Mérian en parle dans 
fon livre des Infectes de Surinam, & on. 

le trouve gravé à la planche 49. On le nom- 

me Porte-Lanterne, parce que fa tête, ou 

une efpece de veflie tranfparente qui lui 

fert de tête, jette pendant la nuit une 

lueur, affés femblable à celle que rendroit- 

une petite lanterne allumée ; en forte qu'il 

ne feroit pas difcile, felon Mademoifelle 

Merian , de pouvoir Lire avec ce fecours, un 

livre d’un caractere pareil à celui de la ga- 

zete d’Holande. 

114. Une Grenouille à oreilles , de Suris 

nam , & un petit Porfloz. 

Mademoifelle Merian parle dans ie mê- 

me livre de cette finguliere Gremoxille ; elle 

fe trouve gravée à la planche 66. elle eft 

pommelée de verd & de brun. On linom- 

me ainfi par raport à l'oreille qu’elle à au- 

bas de chaque côté de fa tête: elle a aufla 
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une petite boule à l'extrémité de chaque 

doigt de la pate, que la Nature lui donne, 
pour l'aider non feulement à nager, mais. 

auffi à marcher fur labouë. J'en ai d’au- 
tres qui ontles mêmes boules aux pates, 
mais qui font d’une autre efpece., n'ayant: 
point d'oreilles , comme celle-ci. 

ax. Une Tortuë,& un Jaculus, | 

116. Une très-belle & très oroffle Che-. 

nille de Surinam. 

117. Une 7oriue, & un Serpent. 

118. Un Serpent d'eun, une Grenouille à: 

pates garnies de boules, &un petit Lezard. 

La 9. Une Sauterelle atlée & une très-jo- 

Be Chenille de Surinam, dont la tête eft cou. 

sonnéc ; elle fe trouve dans Les Zyfeëtrs de 
Mademoïlelle Merian, à la planche 8. Cet« 

te Chenill: produit ordinairement un extré- 

mement beau Papillon, 

120. Une Grenowulle de Surisam , un pes. 

ut Lezard, & un petit Serpent. 

121: Deux petits Serpens, de différente 
efpece. 

:22.. 1dem.. 
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123. Un Oifean des Indes. 

124. Une grande quantité de petites 

Araignées rouges, dont on fe fert pour la 
teinture. 

125. Un Serpent d’une efpece finguliere. 

126. Une Courriliere. 

127. Un Gros Ver, qui s’engendre ordi- 

nairement dans Îe Palmier. IL vient de la 

Martinique ;, on le mange dans ce païs. 

128. Un dit. 

129. Une Tarentule, pareille a celle ci- 

deflus énoricée. 

130. Le Cabinet de Rumrnius édi- 

tion de 1711. 77 folio, proprement relié, 
avec une table Latine & Holandoïfe des. 

différens genres , cfpeces & noms des Co- 

quilles qui y font gravées. Ces planches 

ont la réputation d'etre les mieux exe- 

cutées. 

131. AAartini Lister Hilforie Conchy- 
liorum , Londini 1685. Ce Recueil de Co- 

quilles prefque toutes Bivalves , eft recon- 

nu pour un des plus rares, 

132. Traité des Poifons par RONDELET. 
Fin des Catalogues. 

TAB LE. 
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Jai cru qu'il feroit à propos de mettre 

à la fuite de ce Catalogue une Table alpha- 

bétique de la plus grande partie des noms 

arbitraires , tant François que francifés, at- 
tribués vuloairement à de certaines Co: 

quilles, & de la plüpart des Termes gé- 

nériques & fpecifiques , dont on fe fert 
pour les diflinguer : afin que les Curieux 

puffent les connoître d’un coup d’œil, & 

fe mettre en état, par là, de fe familiarifer 
plus aifément avec ces différens noms. 
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FT ABLE 
METHADETTOUEE 

De la plus grande partie des Noms arbitrai- 
res , François ou francifez , donnez aux 
Coquilles par les Curieux, & des ter- 
mes , tant Génériques que Spccifiques, 
dont on fe fert le plus ordinairement. 

À 

po 
Les aîlées. 
L'aile deChauve-fou- 

ris. 
L'aîle de Papillon. 
L'Alène. 
L'Amiral. 

. . . d'Orange. 
Le vice Amiral. 
L’Alporthats. 
L'Arabique- 
L'Arche de Noeë. 
L'Araignée Mâle. 

. "> Fémelle 
Lagrande Argus. 
La perite Argus. 
La double Argus. 
L’Arrofoir. 
L'Ayanturine, 

B 

La Bécafñle. 

La grande Bécafle 
épineufe. 

La petite Bécafle 
épineufe. 

Le Bézoard. 
Les Bivalvese 
La Bizarre. 
Le grand Bois V'êné. 
Le perit Bois Véné. 
La Bofluë. 
La Bouche d'Argent. 
La Bouche d'Or. 
Le gros Bouton. 
Le petit Bouton. 
Le Bouton de Cami- 

ole. 
Le Bouton de La Chi- 

ne. 
Le Bouton de La Mer 

rouge. 
Le Brandon d'amour. 
LeBrocard d’Or. 
Le Brocard de Soye, 
Lä Brocatelle. 
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La Brulée. 
La Brunette. 
Les Buccins. 
La Bulle d’eau, 
Les Burgaux. 

C 

Le Cadran. 
Le Canard d’Ecofle: 
Le Cardinal. 
La Caffandres- 
Les Cafques. 
«+. , Legers: 
«+. Raboteux, 

che PaVez; 
. « Rayez- 

. Bandez 
s « + Ccndrez- 

Ja Caftignete. 
Ze Chagrin. 
Les Chames. 
La Chataigne. 
la Caufle-trape. 
Za Chauve-fouris: 
Za Chenille. 
Za Chicorée. 
Le Chou. 
Le Cierge. 
Le Cigne. 
Les Cilindriquess 
Le Clou. 
Les Clochers. 
Ze Clocher Gothique. 
le Cloporte, 

le Cœur de Bœuf. 
le Cœur triangulaire, 
le Cœur de Venus. 
la Collique. 
les Concha Veneris, 
Les Conques “e Venus. 
la Coquiile de [airs 

Jacques. 
...de Pharaon. 
... de Pluye… 
... Longues 
.… des Peintres. 
.… de Venus. 

la Coralline. 
Za Corne d’Amnnon. 
la Corne de Cerf. 
Je Cor: 
les Cornets. 
se de LE Hubert. 

... de Poffillon. 
Zes Cornuës. 

la Couronne d’Erhia= 
Lie. 

. «. Imperiale. 

... Papale. 
les Couteaux mâles. 

femelles. 
Ja Cripaudine. 
Ja Crète de Coq 
Za double Crète. 
2 Croix: 
le Crucifix. 
la Cuilliere. 
la Culote de Suiffe.. 
les Culs de lampes 

O'ÿ 
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l'Eventail: 

D 

F; 
Le Damier-. 

à bandes Ja feuille, 
Ze Dauphin. . . . de Chou 
1a Déchiquetée. ... de Laurier: 
fes Dentales. 
la Dent d'Elephant. 
ee C' CRAER. 

Ze Devidoir. 
Le petit Deuil, 
Les Digitales, 
Les Doubletes.. 
le Drap d’or, 
le Drap d'argent. 

E 

l’Ecaille de Rocher, 
FEchiquier. 
YEcorchée, 
TEcriture Chinoife. 
les Eguilles. 

. .* Tigrées. 

. . . Tortillées, 
... Denteées, 
... à Queuë. 

SEvcrone 
l'Eperonnée. 
l'Ephippium. 
l'Epidrome. 
les Epineufes. 
... pate de Crapeau. 
l'Efcalier. 
l'Etoile de Mer. 

la Figue. 
la Filiere. 
le Forèt. 
le Foudre. 
le Foureau de Piffoless. 
la Fraife. 
le Fufeau.. 

G 
lz Gencive. 
la Géographiques 
la Gibeciere. 
Les Globofées. 
la Gondole 
la Gourgandine: 
les Goutieres.. 
la Grenouille. 
la Grimace. 
la Grive. 
la Gueule noire. 
la Guinée. 

H 

le Hanneton.. 
la Harpe 
l'Hébraïque.. 
l’'Hermite. 
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PHermite. 
Le H=riflon de mer. 
les Huitres. 

«  Epineufes 
BE S ie Hériffées. 

…. + Hériffonnées. 

J 

Ze Jambon. 
le Jambonneau. 
Indienne. 

L 

l4 Lampe: 1 
la Langue dorée: 
le Lapin. 
la Léchefrite. 
le Léopard, 
Le Lepas- 
la Lévantine, 
le Levreau. 
les Limas. 
la Lime. 

les Lunaires. 
les demi-Lunaires. 
le Lyon grimpant-. 

M 

la Magellane. . 
le Mammelon.. 
le Manche de Cou+ 

teau- 
le Manteau Royal c4 

Ducal. 

16$ 
la Mappemonde, 
la Marbree. 
le Maron roti. 
le Marteau. 
Za Matrice. 
la Mennonite. 
la Môre. 
la Mille - pates ox: 

Mille pi:ds- 
la Minime, 
la Mitre: 
la Moirée. 
la Molette d’éperon: 
la Morefque. 
les Moules. 
les Murex. 

. +, Branchus, 
+ . . Epéreux.- 
s. , Raboteux. 

4 Cloux, & Co 

la Mufque ou Muñ- 
cale. 

N. 

la: Nacre, 

la Natte dejonc. 
la Navette de Tiffe-- 

Tan. 
le Nautile fort. 
«+, de papier. 
..... Papyracé.. 
la Nebuleule. 
la Négrefle, . 
Les Nérites. 
la Noix de mer: 
le Nombril. 

Qi 



266 
les Nuages. 

O 

Les Obélifques. 
l'Oeil de Bœuf. 
L'Oeil de Bouc. 
FOeuf. 
Le jaune d'Oevf, 
J'Olive. 
JOnix. 
l'Oreille d'Ane, 
…. .« de Mr. 
... de Midas, 
. ..- deCochñon. 

l'Ourfin, 

P 

la Pagode. 
Les Patelles. 
Le Pavillon Indien. 
la Peau de Serpent. 
Les Peignes. 
la Pelote de Beurre, 
Les Penridaëtiles, 
Za Perdrix. 
la Mere Perle. 
Le Perroquet. 
la Perfpeéttive, 
Les petencies. 

1 Pharaone. 
les Pholades. 
la Pie. 
le Pied-d’Ane. 
de Pigeon : lat, 

TABÉE 
le Pigeon Gris, 
la Pinne- Marine. 
les Piramidales. 
le Plain-chant. 
la Plume. 
Ja Pelure d’Oignon. 
les Porcelaines. 
... à peau.de ferpent. 
... à tête de ferpenr. 
... Montagneufes, 
le Porphire. 
le Pou. 
la Pourpre. 

Q 
la Quenotte. 
la Quenouille, 

R 

la Radiée, 
le Radix. 
la Rape. 
la Rave. 
le Réombotdes. 
la Ridée, 
la Robe perfienne.. 
le Rocher; 
la Rofete d'Epinerte. 
Za Rotie. 
Les Rouleaux. 
Ze Ruban d'argent. 

. . de couleur 
le Rodolphus. 



D'ES 

S 

Ta Sablée. 
les Sabots. 
UE KRayér 
si PATRONS: 

... Unis. 
la Samaritaine. 
de Scorpion male. 

. . « femmelle, 
14 Selle po!lonoife. 

, . . angloife, 
la Solaire. 
lés Solenes. 
les Spectres. 
La Spéculation: 

- des Sphériques. 

F 

la Tabatiere de Nep- 
tune, 

le Taffetas. 
la Tannée. 
la Tafle de Neptu-. 

ne. 
la Taupe. 
le Telefcope. 
lés TerillesouTellines. 
Jes Tefticules, 
de Téton. 
la Thiare, 
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La Thuilée, 
Je Tigre. 
Le Toit de La Chine, 
les Tonnes. 

s …. : AMYEES. 
.... Cannellees. 
ie MELICES 
. . . à bandes. 
... Tuberculeufes, 

la Tortue. 
les Toupies: 
Ja Tourterelle blan=. 

che. 
… s epRe. 

les Triangulaires. 
la Tricotée. 
les Trompes. 
Les Tubes vermiculai-- 

res. 
la Tulipe. 
le Turban. 
lès Turbinees on Tur=- 

binies, 

V 

la Veuve, 
la Vieille, ou Ecaile. 

le de vieille femme... 
la Vis. 
les Univalves. 
la Voile latine, 
Les Volutes, 

Ein de la Table, 



PRIFREFGEN D'UN RDOT 

. OUIS, par la grace de Dieu, Roy de France &c 
:, de Navarre,à nos amez & feux Confeitiers,les 

Gens renans nos Cours de Parlemens , Maîtres des 
Requeftes ordinaires de notre Hôcel, Grand-Cone 
feil,Prevôt de Paris, Baïilifs, Senechaux,leurs Lieu- 
tenans Civils.& autres nos jufticiers qu’il appar- 
tiendra, Salut. Notre-bien Amé le Sieur G 5 R=- 
SATNT vousayant fait fupplier de lui accorder 
nos Lettres de Permiffion pour PImpreffion d’un 
Man {cri qui a pour Titre Catalogue Raifonné 
de Coanilles  aurres Curiofités Naturelles qui 
ont été.recutellies en differens endroits de la Ho- 
lañde par ledit Sieur GER AENT3 offrant pour 
cet cffet dele faite imprimer en bon papier & 
beaux caracteres, fuivant la feuille imprimée & 
attachée pour modele fous le contrefel des Prée: Es. 
tes: Nous lu: avons.permis & permettons par 
ces P:efentes, de faire imprimer ledit Livrre ci=- 
deffus fpecifié conjoinétement onféparement, & au 
tant de fois que bon. lui fembliera, & delefaire 
vendie & débiter par tout notre Royaume pen- 
dant le rems-de trois années confécutives , à comp- 
er du jour de la datte defdites Préfentes. Faifons 
défenfes à toutes fortes de perfonnes de quelqu 
qualité & condition qu’elles foient, d'en intro- 
duire d’impreffion étrangere dans aucun lieu de 
notre obéiffance ; à lacharge que ces Prefentes fe- 
ront enreciftré:s rout au long fur le Reciftre de la 
Communauté des Libraires & Imprimeurs de-Pa- 

ris dans trois mois de la datte d’iceiles ; que lim. 
refficn de ce Livre fera faite dans notre Royau=. 

me & non ailleurs, & que l’Imperrant fe confor- 
meta.en toutaux Réglemens de la Librairie, êc. 



notamment à celui du 10 Avril 1725. Et qu'avant: 
que de les expoferen vente,le Manuicrit cu Im 
primé qui aura fervi de copies à l’impiefiion 
dudit Livre, fera remis dans le même état où: 
PApprobation y aura été donnée, ès mains de no- 
tre très-cher & féal Chevalier, Garde des Sceaux. 
deFrance le fieur CHAUVELIN, & qu’il en fera. 
enfuite remis deux Exemplaires dans notre Biblio- 
theque publique , un dans celle de notre Chiteau 
du Louvre, & un dans celle de notre tiès-cher: 
& Féal Chevalier , Garde des Sceaux de France, 
Je fieur CHAUVELIN : le tout à peine de nullité 
des Préfentes. Du contenu defquelles Vous mare. 
dons & enjoignons de faire jouir ledit Sieur Ex=- 
pofant ou fes ayant caufe , pleinement & paifible- 
ment , fans fouffrir qu’il lui. foit fair aucun trou- 
ble ou empêchement. Voulons qu’à.la copie def. 
dites Préfentes, qui fera imprimée tout au lon 
au commencement ou à la fin dudit Livre, foi 
foit ajoutée comme à l’original CommMaANn- 
Dons au premier notre Huiffier ou Sergent , 
de faire pour l’execution d’icelle tous Aétes re. 
quis & néceffaires, fans demander autre permif_ 
fion, & nonobftant Clameur de Haro, Chartre- 
Normande, & Lettres à ce contraires, CAR 
tel eft notre plaifir. D o N NE?’ à Verfailes je 
vingt-croifiéme jour du mois de Décembre, Fan 
de grace 1735 , & denotre Regne le vingt-unié- 
me, Par le Koi en fon Confeil, SAINSON. 

Regiftre fur le Regiftre XIX. dela Chambre 
Foyale  Syndicale des Libraires ç@ Imprimenrs. 
de Paris, N, 131. folio 2121 conformement au 
Reglement de 17v3, qui fait défenfes arr, I, & 
toutes perfonnes de quelque qualité qu’elles forest 
antres.que les Libraires Gimprimeurs ,de vendre, 



ponr debiter en faire afficher aucuns Livre 
L; vendre on leurs noms , foit qu’ils s’en dis 
ent les Au tirs on aûtrement , € a la charge de 
fournir les Exemplaires prefirits par l’art, Cvs18: 
du même Reglement. Æ Paris le 18, Décembre 

175$ Ed 
Signé G. MARTIN , Syndic 

Def'Imprimerie de G. VaiLExRE Fils. 
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ÉRÉDEEMETT 
TA TE E: 

A Vertifement. _ Page ve 
Obj:rvations generales fur Les C oquila 

lages. L. 
Liffe des principaux Cabinets des Coquillages 
qui exiffent actuellement , tant en France 

«° 

qu'en Holande. 30. 
Liff: des principaux Ouvrages qui ont été faits 

fur les Coquilia ges L 464 
C HE raifonne d: Coquilles, Mineraux , 

Plantes Marines, Tc. 62. 

Cataloçue raifonné d Tafètles, Reptiles, € 
autres ANIMAUX. 139. 

Talle Alphabetique des noms arbitraires , 
François ou franci Es, donnes aux Cojuilles 
par les curieux : © el terines , tANt gene- 
riques que fpecifiques , dent on fe fert or- 
dinairement. 162: 

Fin de la Table, 
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